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Journées d'études de la Société anthroposophique en France 

Le 18 mars 2006 de 10h à 17h 
Masse et individu au XXe siècle et aujourd'hui 

Avec Bodo von Plata et Antoine Dodrimont 
A 17h30 conférence de Bodo von Plato sur le même thème 

Le 29 avril 2006 de 10h à 17h 
La question de l'éthique aujourd'hui 

Avec Jean-Claude Hucher 
A 17h30 conférence 

Vers une éthique de l'autonomie réciproque 

Renseignements et inscriptions: 01 43 26 09 94 ._ _____________________________________ _ 
Congrès organisé par I'Eurythmée 

Avec le soutien de la Société anthroposophique en France 

Les 13 mai (de 17h à 22h) 
et 14 mai 2006 (de 9h à 17h) 

La Pierre de Fondation 
Un accès à la christologie anthroposophique 

Représentations eurythmiques de la Pierre de Fondation 
Et conférences de S. O. Prokofieff 

(en fin de chaque journée navette à disposition jusqu'au RER) 
libre Ecole R. Steiner - Salle O. Redon 

194 rue d'Estienne d'Orves 91370 Verrières-le-Buisson 

Ouvrages conseillés : 

Etude de F. W. Zeylmans van Emmichoven : La Pierre de Fondation 
Disponible au siège (4 € port compris) 

La Méditation de la Pierre de fondation en Eurythmie - Une considération ésotérique 
(Chapitre 4 du livre : Menschen mogen es horen. Das Mysterium der Weihnachtstagung) 

de Serge O.Prokofieff 
Ouvrage de 80 pages - 9 € 

Nouvelle parution aux éditions Société anthroposophique Branche Paul de Tarse 

r----------------------L'A.P.A.P.s-:-----------------------i 
j (L'Association des Parents et Amis pour le Soutien et la Promotion de la Pédagogie Steiner-Waldorf) ~1 
1 tiendra son assemblée générale à l'école Steiner de Verrières-le-Buisson 1 

1 le 13 Mai 2006 de 14h30 à 16h30 (accueil à 14h) 1 
IL Cette assemblée est ouverte à tous JI ---------------------------------------------------

Congrès 
Le sol, l'eau, les énergies, la biodiversité ••• Ensemble cultivons les biens communs 

Le 18 mars 2006 à partir de 9h 
à La Maison Saint Joseph - chemin des Fonts - allée Jean-Paul II, 69340 Ste Foy-lès-Lyon 

Le Mouvement de Culture Bio-Dynamique (association regroupant des agriculteurs, jardiniers et consommateurs dans le but 
de promouvoir l'agriculture bio-dynamique) avec le soutien de la NEF et en partenariat avec d'autres associations (Terre de 
Lien, ASTE, Amis de la Terre, HESPUL, ARDAB, ARDEAR, FRAPNA) propose une journée de congrès sur le thème des biens 
communs. 
La journée s'organisera autour de trois conférences de Philippe Leconte (La NEF), Jacky Blanc (La NEF) et Philippe 
Desbrosses (objectif bio 2007) ayant pour thème respectif la notion générale de bien commun, le rôle de la circulation de 
l'argent dans leur gestion et la responsabilité que la société civile doit tenir face aux forces politiques et économiques pour, à 
la fois, porter l'expression des besoins collectifs et y répondre. 
Nous aborderons également des aspects biens concrets lors d'ateliers thématiques en groupes où nous tâcherons de trouver 
ensemble les réponses à nos interrogations concernant les énergies renouvelables, les semences paysannes, l'accès au 
foncier, la gestion et la dynamique de l'eau, la culture de la terre ... 

Participation aux frais du congrès: 10 € pour la journée hors repas 1 5€ pour la soirée (conférence de Philippe Desbrosses) 
Maison de l'agriculture biodynamique - www.bio-dynamie.org; G. Baudoin, 5 place de la gare, 68000 Colmar 

Tél.: 03 89 24 51 65- Fax: 03 89 24 27 41- gauthier.mcbd@wanadoo.fr 2 



Assemblée générale et congrès 
Penser avec le cœur 

Parent, 31 mars- 2 avril 2006 

Comme nous l'avons annoncé dans l'invitation jointe au 
précédent numéro des Nouvelles, les membres présents au 
congrès pourront participer le samedi matin à deux groupes 
de travail, à savoir : 

1 Le penser du cœur et la Société anthroposophique, 
avec Serge Prokofieff (qui fera ses conférences sur 
le même thème). 

2 Le penser du cœur et notre époque avec Bodo von 
Plata. 

Suite à des demandes qui nous ont été adressées, nous 
acceptons, avec l'accord du Goetheanum, que des 
sympathisants participent au congrès dans la limite des 
places disponibles, tout en réservant la priorité 
d'hébergement aux membres. 

En vue de l'assemblée générale figurent dans ce bulletin le 
rapport d'activité du comité, les comptes de l'exercice 2005 
et le rapport du trésorier. Ces documents sont insérés sous 
une forme détachable de manière à ce que les participants à 
l'assemblée générale puissent les prendre avec eux, après 
en avoir pris connaissance. A l'assemblée, les rapports feront 
l'objet de brefs commentaires introductifs de manière à 
laisser du temps aux interventions à leur propos. Des 
interventions de Serge Prokofieff et de Bodo von Plata sont 
aussi prévues. 
En ce qui concerne l'assemblée, elle est ouverte à tous les 
membres sur présentation de la carte rose. Pour les 
membres qui l'auraient oubliée, une carte provisoire pourra 
être établie sur place. 
Les votes porteront : 

1 Sur le quitus au comité pour sa gestion de la 
Société et au trésorier pour les comptes. 

2 Sur l'agrément au comité qui se représentera dans 
la même configuration de personnes. 

3 Sur le budget 2006 et le montant indicatif de la 
cotisation : 216 euros. 

En outre, à la fin de l'assemblée, un moment sera réservé 
aux échanges concernant les projets de modification des 
statuts et du règlement intérieur, dont les textes ont été 
joints aux Nouvelles de janvier-février. Il est conseillé de se 
munir de ces documents. 

Pour participer aux votes, les membres doivent être en règle 
de cotisation, c'est-à-dire avoir versé un montant 
correspondant à leurs possibilités financières depuis le 1er 
janvier 2005. Les membres présents auront le choix de ne 
pas participer au vote, de s'abstenir, de voter pour ou 
contre. Les votes seront comptabilisés par des assesseurs. 
L'assemblée sera aussi l'occasion, pour les membres, de 
donner les informations qu'ils voudraient porter à la 
connaissance des participants. Nous serions en outre très 
heureux si quelques membres pouvaient transmettre leur 
témoignage sur l'assemblée aux Nouvelles. 

Pour terminer, signalons le spectacle « Le Cid » qui sera 
donné par les étudiants du Foyer Michaël. A l'issue du 
spectacle, vous pourrez faire un don, à votre convenance, ce 
dont nous vous remercions d'avance. 

Au plaisir de vous rencontrer à cette assemblée 

Les membres du comité, 
Gudrun Cron, Bruno Denis et Antoine Dodrimont 

Penser avec le cœur: un essai 

Les strophes du calendrier de l'âme du mois de janvier nous 
offrent, en images, des aperçus significatifs sur la pensée 
inspirée par les forces du cœur. On trouvera ici quelques 
éléments de réflexion suscités particulièrement par trois 
d'entre elles. 

A notre époque, l'âme dispose de la possibilité de s'éveiller 
librement, par elle-même, aux forces divines qui lui sont 
accessibles sur la terre. En les accueillant en elle avec 
conscience, elle peut commencer à leur donner vie. Elle le 
fera si, des profondeurs du cœur et du feu intérieur qui y 
brûle, elle tend à les enflammer dans l'existence. Ceci 
signifie que, de son initiative, elle libère la puissance de 
création qu'elle recèle, afin de l'unir à ces forces spirituelles 
mises à sa disposition. Pour le dire en d'autres mots, l'âme 
est en mesure d'allumer, par sa propre activité, l'énergie 
divine qui lui est offerte de façon latente. (voir strophe 41). 

Mais de quelle activité est-il question ? Peut-on l'identifier ? Il 
s'agit en fait de la pensée qui s'ouvre à la lumière cosmique 
et, en même temps, éveille, dans l'âme, le sentiment de soi 
(voir strophe 39). En effet, par la pensée, dans les 
profondeurs de l'esprit, le monde des illusions subjectives qui 
peuple habituellement la vie intérieure, s'emplit dans l'âme 
de la force du Verbe cosmique, à partir de l'amour du cœur 
(voir strophe 40). Ce Verbe, nous pouvons le regarder en 
tant que Logos originel, source créatrice de toute pensée. 
Ainsi, c'est l'âme qui est appelée à agir, d'abord dans le 
penser, à partir de l'amour vivant dans le cœur, pour se 
rendre disponible à la source originelle de la pensée et 
enflammer l'énergie qui lui est ainsi offerte, pour lui donner 
vie en elle. 

L'éveil requis est celui de l'amour venant du cœur pour tout 
ce qui est du domaine de l'esprit. Cet amour germe et se 
déploie en cultivant les qualités qui vont de l'étonnement, de 
l'émerveillement à la vénération et à la dévotion pour tout ce 
qui est vrai. 

Dans quel but ? Avec quel dessein ? Celui-ci se révèle dans 
la démarche même. Quand l'âme vénère ce qui est pure 
vérité et qu'elle l'accueille avec amour, elle commence alors à 
se dévouer pour elle et peut en vivre, de sorte que le vrai 
prend vie. De la sorte, l'agir se transforme peu à peu et 
devient conforme à la vérité. 

Penser avec le cœur revient à penser en toute clarté avec la 
conscience aimante du cœur. De ce fait, la vérité, libérée du 
cerveau physique, devient agissante dans la vie intérieure -
dans le cœur - et féconde des comportements dignes de 
cette vérité intériorisée. 

Antoine Dodrimont 

Strophe de la quarantième semaine 
du Calendrier de l'âme 

Et si je suis dans les profondeurs de l'Esprit, 
L'illusion vaine de ce qui m'est propre 

S'emplit, aux fonds de l'âme, 
Venant des mondes d'amour du coeur, 
De la force de feu du Verbe universel. 

Traduction d'Athys Floride (EAR) 
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Observer les substances dans 
la sphère des forces formatrices 
(2e partie) 

Dorian Schmidt 

Rapports à la manifestation physique 
Si l'être humain faisant des observations dans le domaine 

suprasensible vit cette richesse d'expériences, il est placé 
devant le problème consistant à relier ces expériences aux 
manifestations sensibles avec lesquelles la substance le 
confronte. La manifestation physique de la substance est, 
comparée à l'expérience imaginative, extrêmement pauvre et 
peu ou pas du tout spécifique. Le carbonate de calcium 
broyé (calcaire) ne se distingue guère de l'oxyde de calcium 
~rayé (chaux vive), de l'hydroxyde de calcium (chaux 
ete1nte), de l'oxyde de magnésium (magnésie), du chlorure 
de sodium (sel ordinaire) ou du chlorure de potassium (sel 
potassique). Même des manifestations apparemment 
caractéristiques comme le jaune du soufre ou le noir du 
carbone ne sont pas particulièrement spécifiques: les oxydes 
de manganèse naturels sont également noirs, et d'autres 
matières incombustibles sont jaune soufre. 

Comparés à la plante qui - en germant, déployant ses 
feuilles, fleurissant, portant ses fruits, fanant et mourant -
révèle une multitude de formes et de couleurs, une matière 
solide ou liquide se borne à un minimum de manifestations. 
Dans un certain sens, c'est tout juste si la matière montre 
dans le domaine sensible, qu'elle existe. Ses véritable~ 
caractéristiques restent cachées. 

Les substances ne révèlent une partie de leurs 
caractéristiques que lorsqu'elles sont mises en mouvement 
dans la réalisation, dans leurs contacts mutuels. Dans le~ 
processus chimiques propres aux cycles naturels ou produits 
en laboratoire, les substances révèlent des qualités multiples 
dans le domaine sensible. Si quelqu'un, en suivant des 
processus naturels ou en laboratoire, se sert de sa pensée 
pour attribuer aux substances des groupes de particularités 
caractéristiques, s'il crée des «images des caractéristiques», 
c'est à ces dernières qu'il est possible d'attacher les 
expériences retirées des observations suprasensibles. (Les 
séries d'images des différentes sortes de calcaire décrites 
plus loin en sont l'illustration.) 

A l'état de repos, les substances elles-mêmes sont les 
tombeaux de leurs particularités. Qui ne produit pas 
consciemment, en suivant dans sa pensée les processus -
naturels et produits en laboratoire -, des «images des 
caractéristiques» des substances, se situe dans le monde 
comme dans une immense tombe : dans un monde mort 
désert, abandonné des dieux, dans un cercueil. ' 
. Celui ~ui, par sa pensée, crée en soi des images, vit 
mconsc1emment la resurrection de ce qui est mort. Il peut 
ainsi acquérir une prémonition de l'origine divine du monde 
des substances - à condition que sa propre volonté ne s'y 
oppose. 

S'il parvient jusqu'à l'imagination des formations d'images 
liées aux substances, il pénètre dans leur vie-même. L'origine 
divine de la matière se transforme pour lui en une certitude 
incontournable, étant donné qu'il fait l'expérience, dans les 
imaginations, que les images établissent des rapports entre 
ce qu'il y a de plus grand et ce qu'il y a de plus petit dans le 
monde, que ces images répandent la puissance de 
l'ordonnance du monde. 

Images de quelques substances 
Quartz (dioxyde de silicium) pulvérisé, purum p.a. 

(image 1). 
~e quartz révè.le dans un premier temps une image des plus 

s1mples: deux hgnes courbes se penchant l'une vers l'autre 

sous forme d'entonnoir conduisent dans un fond parcouru 
de courants aqueux. 
Les lignes répandent la fermeté et la rigueur et elles 

conduisent activement vers les profondeurs· aucune 
• • 1 

asp1rat1on vers le fond, tout est conduite, accompagnement. 
L'image se différencie peu à peu: dans la partie supérieure 

apparaît une lumière qui rayonne vers le fond. Elle n'est pas 
comparable à la lumière du monde sensible. Elle apparaît 
dans quelques rayons individuels qui varient entre argenté, 
blanc et une obscurité incolore. Ou, mieux dit, elle comporte 
ces teintes de manière simultanée, mais toujours 
changeante. 

~e rayonnement ne va que jusqu'aux alentours des lignes 
qu1 se courbent. A cet endroit apparaît une boule qui est 
divisée au milieu et ressemble à un œil. La partie supérieure 
regarde les rayons venant de l'extérieur. La partie inférieure 
est sans lumière et regarde vers le fond de !'<<entonnoir». 
Cette contemplation fait en quelque sorte le geste d'arroser. 
de recouvrir et ensuite de pénétrer de conscience d'éveil s~ , 1 1 

presentant sous la forme d'un «vide» sous forte tension 
sans lumière. Comme dans un faisceau de bandes concaves: 
fortement tendues à l'instar des rênes d'un cheval à refréner 
ou des lanières d'une roue à faire tourner. la conscience , ' , 
penetre dans les profondeurs pour «une inspection>>. 
La partie inférieure de l'image continue à se différencier en 

ce sens qu'il y a un prolongement latéral de la forme 
ressemblant à un entonnoir, prolongement qui s'enroule vers 
le fond comme les cornes d'un vieux bélier. Cela se répète 
plusieurs fois de pallier en pallier, tandis que l'enroulement 
est chaque fois plus faible, une partie des lignes n'étant plus 
que des courbes vers l'Intérieur. 

Tout compte fait, les lignes se réunissent pour former une 
sorte d'ovoïde. Un espace autonome s'est constitué. Cette 
forme donne l'impression d'une autonomie fondamentale 
élémentaire, que l'on aura déjà reconnue dans l'existenc~ 
d'un corps vivant. Elle ne se dissout qu'au moment où le 
corps se décompose. C'est un espace élémentaire autonome. 

Chaux vive (oxyde de calcium) poudre fine 
purissimum (image 2). ' 

Au-dessus d'une bande fine déroulée à l'horizontale, dans 
un espace ouvert lumineux, se forme un cercle 
circonscrivant ainsi un espace intérieur. Ce dernier «aspire>; 
et veut absorber quelque chose. 

Au-dessous de la bande fine apparaît, dans un 
environnement impénétrable, lourd et sombre un autre 

• , • 1 

espace 1nteneur, non comme quelque chose de circonscrit 
mais laissé en blanc (voir plus loin: le soufre). Ce foyer est 
ce que l'environnement a réservé. Il accueille une forme de 
losange. 

La bande fine à l'horizontale est remplie de lumière. Elle 
est mobile et tout à fait indépendante des deux sphères 
qu'elle sépare. Les «étoiles» se tiennent à distance et de 

• ' • • , 1 

mamere parc1momeuse, repandent leurs forces dans l'espace 
supérieur. L'espace inférieur est occupé par le losange qui 
reste tranquille. Celui d'en dessus est occupé par une forme 
ouverte qui, dans une sorte d'«O», cherche par une traction 
vers l'intérieur à attirer des courants et des forces vers 
l'intérieur, néanmoins sans grand succès. 
Celui qui exprimera son léger effroi non par l'exhalation d'un 

«0», mais par son inspiration et en se figeant dans cet 
effroi, aura reproduit ce geste. 

Chaux éteinte (hydroxyde de calcium) poudre fine 
purissimum (image 3). ' 

Ici revient, un peu plus petit et déplacé vers le bas le 
motif que nous venons de décrire dans l'image précédent~ et 
qui constitue des espaces intérieurs. Contrairement au grand 
calme de l'image précédente, où il n'y avait dans un premier 4 

temps pas d'êtres élémentaux, apparaît ici un être qui, 



tissant dans la chaleur, «s'active» avec véhémence. Cette 
«action» consiste à attirer certaines forces de la périphérie, 
comme dans une détresse dramatique. Ces forces convoitées 
sont des motifs fermes de nature linéaire qui existent 
librement aux alentours, structurées toutes selon la forme 
fondamentale d'un losange posé sur la pointe. L'être de cette 
substance cherche à concentrer ces lignes qui, appartenant à 
un ordre agencé, tissent librement aux alentours. La tension 
dramatique naît non seulement de la véhémence de 
l'attraction, mais également de la présence d'autres forces 
élémentales, de courants aqueux s'écoulant, de forces 
aériennes tourbillonnantes, de nuages de chaleur vibrants 
qui sont aspirés dans l'environnement de cet être où leur 
tourbillonnement produit passablement de tumulte. 

L'orientation des tractions puissantes, ainsi que les formes 
que l'être de la substance crée et prolonge jusqu'aux foyers 
situés au-dessous, font apparaître une chose: cet être 
cherche à rassembler une condensation sous forme de 
losange et à la faire pénétrer dans l'espace intérieur de la 
forme inférieure. 

Calcaire (carbonate de calcium) poudre fine, 
purissimum (image 4). 

Le motif de la première image revient ici au premier plan, 
paraissant néanmoins beaucoup plus grand. Le foyer 
supérieur a pris un caractère ressemblant à celui de l'espace 
inférieur, étant devenu tout aussi «interne». Il apparaît 
maintenant comme une coupole que l'on peut contempler de 
l'intérieur, grande et glorieuse. L'espace est empli de forces 
stellaires qui rayonnent jusque dans la partie inférieure du 
motif. 

Les forces des lignes qui, dans l'image précédente, étaient 
attirées par l'être qui s'y trouve, sont réunies ici en une 
forme stable. Celle-ci dégage une solidité particulière, et des 
forces condensées et consolidées affluent en permanence de 
la périphérie. 

Du motif se dégage la rectitude, la clarté et une fermeté 
extrême. Des forces stellaires scintillantes l'entourent. Une 
bande faisant des mouvements ondoyants enferme les deux 
espaces intérieurs d'une ligne courbe et les baigne de 
courants rythmiques. 

Soufre (Fleur de soufre) Sublimat, purum (image 5). 
Pour une meilleure orientation dans les formations 

d'images, nous distinguons ici quatre domaines de la 
manière suivante (6) : 
• un domaine dans lequel se manifestent des forces 

sombres ou grisâtres, fermes et opaques, pesant sur 
l'observateur sensible (7) : le domaine du terrestre, du 
solide. 
• un domaine dans lequel apparaissent des courants 

glissants, ondoyants, doux, qui lient et délient: le domaine 
de l'élément eau du vivant. 
• un domaine lumineux où il y a du rayonnement et de la 

création, mais dans lequel se manifestent également des 
«cavités » sombres, sans aucune lumière, qui sont emplies 
d'attention, de conscience: le domaine de l'aérien et du 
psychique. 
• face à ce qui est terrestre et solide et à ce qui est courant 

de vie, on constate déjà, dans les domaines psychique et 
aérien, la qualité plus active, créatrice, mobile et impatiente 
des apparitions de la lumière et de l'air. Une intensification 
excessive des forces créatrices, de la volonté formatrice 
\mpatiente, voire tyrannique, ainsi que de la puissance 
formatrice ardente et énergique, se manifeste dans le 
quatrième domaine: celui de l'esprit et du feu. 

Ces concepts permettent de décrire le soufre: les quatre 
domaines apparaissent superposés dans l'image. Les deux 
premiers forment une unité qui est couchée tout en bas. 

Au-dessus d'eux se situe comme intermédiaire le domaine 
aérien lumineux. Tout en haut se trouve le domaine du feu. 
Les trois domaines sont clairement différentiés et, dans un 
premier temps, vides. 

Tout le phénomène sulfureux se distingue par la manière 
dont ces domaines sont maintenant reliés entre eux : dans 
la sphère médiane se constitue une forme pareille à la fleur 
à longue tige d'un crocus éclos à demi, pourtant en position 
inversée. La tige longue s'attache à la partie supérieure, le 
«calice» pénétrant dans la partie inférieure. 
Au sein de cette forme apparaissant en couleur bleu foncé 

s'aménage un canal étroit. Au bord inférieur, sous la 
protection d'un geste de calice, il se dilate en plusieurs 
organes de forme ovoïde allongée. Ces organes se 
répandent latéralement dans l'environnement. 

Dans la partie supérieure apparaît alors quelque chose de 
puissant, se présentant à moitié comme une boule de feu, à 
moitié comme un tas de cristaux en feu. Ce corps 
incandescent poussant énergiquement vers l'extérieur 
s'écoule à présent, en un jet fin, dans le canal jusqu'aux 
formes ovoïdes à son extrémité. 

Par ces formes ovoïdes, les bandes se répandent avec une 
limite solide et foncée, au sein de laquelle l'élément de feu 
poursuit son chemin dans un courant jaune d'or et clair. 
Avec des mouvements en dents de scie paraissant 
maladroits, elles traversent la partie inférieure. Elles 
parcourent le monde terrestre comme quelque chose de 
céleste, de protecteur, dirait-on. Un contraste curieusement 
marqué existe entre l'élément céleste d'un or lumineux et le 
domaine terrestre d'un gris terne. 

En une ordonnance qui ne semble surgir que de l'élément 
de feu, ce dernier parcourt le monde, conduisant au loin en 
mouvements anguleux. Ce n'est qu'à quelques rares 
endroits, dans quelques plis des bandes, que l'enveloppe 
s'ouvre et qu'un peu de la luminosité intérieure, changeant 
sa couleur, se répand en lignes fines dans l'environnement 
obscur et s'y rattache au monde obscur. 

De même qu'une feuille vierge reste sans structure tant 
qu'elle n'a pas de lignes, de quadrillage ni aucune autre 
subdivision, de même le monde matériel et uniforme ne se 
structure que par ces bandes (il faut s'abstenir de penser à 
une figuration géométrique). 

L'image du soufre illustre la manière dont le spirituel 
parcourt le monde en bandes jaune d'or, lui conférant une 
structure à sa guise. 

Carbone Poudre fine de hêtre carbonisé en cornue 
(image 6). 
Dans une obscurité ambiante impénétrable s'ouvre un 

espace plus ou moins circulaire, ouvert vers le haut. Dans 
cet espace, une forme de losange se tient sur la pointe. 
Parallèles à ses côtés apparaissent des lignes, épaisses et 
foncées, pour ainsi dire des poutres noires. 

Depuis le haut, deux sortes de forces pénètrent dans cet 
espace le long des lignes courbes: d'un côté vient un 
courant qui, au sein du losange, engendre une lumière 
ardente claire et éblouissante. Cette lumière est d'une 
densité telle - sans comparaison avec !'«intensité» de la 
lumi»ère sensible - qu'elle apparaît presque comme 
corporelle ou liquide. Sa force est si grande qu'elle peut 
fasciner et choquer l'observateur. 

Le long de l'autre ligne, un courant aqueux délicat et 
retenu s'épanouit autour du losange. 
Depuis le bas, le losange est bordé d'un nuage mobile 

constitué de chaleur qui se manifeste dans l'expérience 
psychique en tant qu'amour, un amour qui soutient et 
fournit un accompagnement protecteur. 

D'un côté, l'image donne l'impression d'un égarement 
infini dans des ténèbres insaisissables sans lumière ni forme. 5 



D'un autre côté, il s'en dégage l'impression que la 
contraction et la densification de l'intériorité sont tout aussi 
infinies. Depuis la noirceur environnante, abandonnée des 
esprits, on regarde par le losange dans un monde situé plus 
à l'intérieur. Ce monde est empli d'une lumière ardente (8) 
d'une telle densité que son rayonnement ne franchit pas le 
cadre du losange pour en illuminer le pourtour. 

Dans l'ensemble, l'image transmet l'impression qu'un 
élément lumineux et chaleureux reste emprisonné sans 
espoir dans une obscurité infinie. Face à cette situation, il 
est en fait difficile pour l'observateur empathique de se 
soustraire à une douleur aiguë. 

Mais une autre impression encore se dégage de cette 
constellation: l'obscurité et la lourdeur initialement infinies 
de l'environnement sont pénétrées depuis la périphérie de 
l'image, de l'extérieur vers 11ntérieur, par des fibres ou 
rayons qui s'entrelacent de manière enjouée et légère. Leur 
est propre, la même lumière ferme, modeste et néanmoins 
irrésistiblement sévère, que nous avons décrite en parlant 
des rayons dans l'image du quartz. Il s'avère de manière 
purement inspirative (9) que cette lumière est d'origine 
christique. Cette lumière fine et modeste dissout les bords 
de l'obscurité. 

Pour l'observateur empathique, cet événement imaginatif 
prend ainsi une tournure inattendue: la noirceur paraissant 
préalablement illimitée est circonscrite. Sa dissolution par 
une force à jamais invincible fait que son ampleur est 
maîtrisée. 

Le regard de l'observateur se libère de la lumière, se 
focalisant sur le centre de l'image. Il prend du recul par 
rapport à l'image et contemple le tout comme d'en haut. 
Les sentiments liés à cette observation sont délivrés de 

l'impression d'un emprisonnement et se transforment en un 
sentiment de souveraineté totale face à la réalité observée. 

Traduction : Elisabeth Bracher 

Notes 

6. Cette distinction ne sert que pour s'orienter de manière 
imaginative en formant des images des substances. Ailleurs (règnes 
végétal et animal, phénomènes météorologiques), il faut que les 
domaines décrits soient définis (métamorphosés) et décrits 
autrement. 
7. Il faut se rendre compte que toutes ces caractéristiques 

évoquant l'élément terrestre sensible sont des caractéristiques 
dynamiques. 
8. Il est difficile de distinguer s'il s'agit de <lumière ardente> ou de 

<feu lumineux>. 
9. La distinction entre <Imagination> et <Inspiration> comme mode 

de connaissance fait l'objet de l'étude antérieure citée : Dorian 
Schmidt, «Beobachtungen im Bildekrafte-Bereich der Natur - eine 
Wegbeschreibung», in Das Goetheanum n° 18, 19 et 20/1998. Cet 
article en allemand est disponible auprès de A. Schmidt-Kühl, Am 
Bach 18, D-06577 Hauteroda. 
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Cinquième congrès de Gruissan 
L'âme de l'Europe 

N. Arvis, A. Dodrimont et B. von Plato 

Un projet et dix ans d'histoire 
Du 26 au 31 août 2006, aura lieu à Gruissan un congrès 

international sur le thème : « l'âme de l'Europe ». Il sera 
organisé par la Branche de Montpellier, la Société 
anthroposophique en France et le Goetheanum. Ce congrès 
sera le cinquième d'une série à thème. 

Le premier congrès, en 1996, avait retenu un sujet qui 
s'imposait à ce lieu, situé près de Narbonne, en terre 
cathare : la notion du mal, empruntée par les cathares à 
l'enseignement de Manès. Ce fut le sujet principal des 
contributions de cette rencontre. 

Le second, en 1998, avait pour thème : 700 ans après le 
drame cathare : le pari sur l'homme. Ce sujet s'appuyait sur 
le Faust de Goethe, qui était donné, cette année-là, dans 
son intégralité au Goetheanum, à Dornach. 

Avec « la présence du mal au seuil du XXI ème siècle », en 
2002, le troisième congrès souhaitait mettre en évidence 
l'actualité du mal dans différents domaines - médecine, 
agriculture, pédagogie, sciences et art - et y apporter 
quelques éclairages dans l'identification des trois forces du 
mal d'après l'anthroposophie. 

Ceci fut poursuivi et approfondi lors du quatrième congrès, 
en 2004 : «Face au mal de notre époque :que faire?» A la 
fin de cette rencontre, s'est posée la question : comment 
aller au-delà de la connaissance, y compris celle du mal, 
pour entrer dans l'action ? Ne faudrait-il pas développer 
l'intelligence du cœur pour que notre action soit positive 
selon le destin de chacun ? Or le destin individuel n'est-il pas 
lié au destin collectif et donc, à notre époque, au destin de 
l'Europe ? Ces réflexions nous ont amenés au sujet du 
congrès 2006 sur << L'âme de l'Europe ». 

Comme nous le verrons, la vie de cette âme peut être 
observée à partir de différents domaines comme le droit 
humain, le paysage et l'agriculture, la médecine, la 
pédagogie, la littérature... L'enjeu est d'importance, car si 
l'on souhaite une société véritablement humaine, ne doit-elle 
pas passer en priorité par une culture de la vie des 
sentiments, certitude que l'on trouve déjà chez des auteurs 
éminents comme Montaigne, Shakespeare, Molière ou 
Schiller? 

Pour une culture de la vie des sentiments 
L'histoire de l'Europe nous montre un continent qui, depuis 

l'apparition de la philosophie grecque, s'est libéré des 
sagesses multiséculaires de l'orient, pour conquérir la faculté 
autonome de penser, source de connaissance de soi et du 
monde. Depuis lors, les fruits de l'intelligence humaine ne se 
comptent plus, en particulier dans le domaine de la 
rationalité scientifique et technique. 

On en est arrivé au point que l'âme humaine peut devenir 
socialement prisonnière de la raison agissant en fonction de 
la seule satisfaction d'intérêts particuliers. La rationalité 
économique développée dans ce sens, à l'extrême, outre­
atlantique, et répandue dans le monde entier, en est un 
symptôme. A l'opposé, l'Europe a aussi appris à se libérer 
progressivement de forces instinctives, à travers l'acquisition 
patiente d'une moralité qui plonge ses racines historiques 
dans le judéo-christianisme. 

Cependant, ici aussi, elle n'est pas à l'abri de régressions 
spectaculaires, fondées sur les particularismes exclusifs, de 
la nationalité, de la communauté ethnique ou religieuse, 
voire de la classe sociale, à l'origine des totalitarismes et 
intégrismes modernes aussi illusoires que destructeurs. 

Comment cultiver dès lors une vie de l'âme - des 
sentiments - qui ne soit pas esclave de la raison égoïste et 
des instincts agissant conjointement ? Pour explorer cette 
question, on peut se tourner vers la recherche d'une 
culture des sentiments qui permettrait de conduire pensées 
et actes à partir de l'individualité humaine en devenir. A ce 
propos, en 1793, lorsque la Révolution française 
commençait à répandre son influence en Europe, Friedrich 
Schiller a déjà proposé le motif de « l'éducation des 
sentiments comme première tâche de la culture » . 

Dans ce congrès, il sera question de la culture de la vie 
de l'âme, à travers divers thèmes considérés comme 
autant d'instruments grâce auxquels l'homme peut 
concevoir de nouveaux liens avec la nature, avec autrui et 
avec lui-même, dans un espace culturel européen à bâtir 
continuellement. 

Les activités du congrès et les intervenants 
Pour l'agriculture, Jean Michel Florin, animateur au 

mouvement de culture bio-dynamique, décrira le paysage 
européen et Nicholai Fuchs, responsable de la section 
d'agriculture au Goetheanum parlera de « l'avenir de 
l'agriculture en Europe ». En outre, une table ronde sur ce 
sujet réunira Guy Kastler de la confédération paysanne, 
Michel Leclaire, président de Demeter France et Didier 
Vallet, président du syndicat d'agriculture bio-dynamique. 
Henri Berron parlera des « débuts de la christianisation en 
Europe », Attila Varnai de « l'Europe et 11slam » et le Dr 
Joseph Hériard-Dubreuil de << Médecine actuelle et 
médecine du futur : le rôle de l'Europe ». 

Nous avons invité Gerald Hafner, sociologue, politologue 
et ancien député au parlement allemand. Il traitera de << La 
faculté de l'homme pour créer des liens sociaux » et « Des 
étapes de la formation d'une constitution européenne». 
De son côté, Jacques Dallé, permanent de la fédération 
des écoles Steiner-Waldorf, envisagera la pédagogie dans 
une perspective européenne. 

La culture des sentiments chez Shakespeare, Molière et 
Schiller sera abordée respectivement par Grégoire Perra, 
Antoine Dodrimont et Bodo von Plato qui, d'autre part, 
traiteront le thème de «La conscience du Moi comme 
tuteur de la vie des sentiments». 

De son côté, Robert Sabatier, Maître de conférence à la 
faculté de pharmacie de Montpellier, contera l'histoire du 
Nombre d'Or. 

Eu égard au lieu qui nous reçoit, Jean-Claude Courdil 
présentera Notre Dame des Auzils et le cimetière marin de 
Gruissan que nous irons visiter. 

Plusieurs groupes de travail permettront aux participants 
d'avoir des échanges sur les thèmes du congrès. 
Les interventions seront entourées et portées par la parole, 
la musique et l'eurythmie, mis en scène par Isabelle 
Julienne. 

Des ateliers proposeront plusieurs activités artistiques : 
écoute active de la musique avec Geneviève Gay, 
gymnastique Bothmer avec Marie-Madeleine Roger­
Sarazin; de son côté, Lise Robin animera un atelier de 
création de tableaux en laine et Michaël Monziès 
présentera l'expérience intérieure des polarités et du 
mouvement par le langage des formes dans le cadre d'une 
exposition permanente de vasques d'eau vive. 

Nous invitons chaleureusement toutes les personnes 
intéressées à participer à cette manifestation. 

Errata 
Dans l'article intitulé « Rencontre » en page 19 

du précédent numéro, le titre et la première partie 
du texte sont de Monique Durr et c'est uniquement 
l'extrait de la conférence de Rudolf Steiner qui est 
un essai de traduction de Monique et Gilbert Durr. 
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Rencontre des secrétaires 
généraux européens à Prague 
en janvier 2006 

Jan Borghs 

C'est dans la perspective d'un espace culturel en Europe 
du centre que les secrétaires généraux ont opté pour 
Prague comme lieu de leur rencontre d'hiver 2006. A~x 
réunions précédentes de Budapest (2004 ), Rome et Berlm 
(2005) les évolutions de la vie anthroposophique dans l'est 
européen ont fait l'objet de réflexions qui se sont 
poursuivies à Prague. 

Prague n'a pas perdu le rayonnement qui la caractérisait 
dans la première moitié du 20e siècle, époque de florai~on 
tardive dans le riche passé historique de cette grande v11le 
européenne. 

Traditionnellement, sa population était d'origine tchèque, 
juive et allemande. Après la seconde gu:rre mondiale les 
tchèques étaient pratiquemen~ ~eul,s re~es sur pl~ce. L;~ 
juifs s'étaient enfuis, avaient ete deportes, ou ava1ent pen 
dans les camps de concentration. La population allemande 
avait été expulsée à la fin de la guerre. La perte de sa 
diversité culturelle arrêta provisoirement le rayonnement de 
la ville qui a toujours été ressentie comme un seuil entre 
l'est et l'ouest. Aujourd'hui, elle s'éveille à nouveau et 
cherche sa place dans une nouvelle configuration de 
l'Europe. 

Nouveau départ de l'anthroposophie en Tchèquie 
Tomas Bonek, qui est prêtre de la Communauté des 

Chrétiens nous a chaleureusement accueillis dans ses locaux 
pragois. L'évolution récente de la Société anthroposophique 
tchèque se caractérise par la collaboration étroite av~c des 
personnes qui sont aussi liées à la Comm~naute _de~ 
Chrétiens. Ainsi, Thomas Bonek et un autre pretre, qu1 lUI 
est retraité font partie du comité de la Société nationale 
nouvelleme~t élu en 2005. Jusque là, cette situation a été 
bien gérée. 

La génération plus ancienne de membres remonte au 
temps où le travail anthroposophi9ue devait se f~ire da~s 1~ 
clandestinité. Après la chute du regime commumste, c eta1t 
surtout la génération montante qui déployait des initiatives 
portées par l'enthousiasme. La tranche d'âge moyenne n'est 
guère représentée dans la Société. Actuelleme~~' }1 s'agit ,de 
cultiver le travail en commun au sein de la Soc1ete, de creer 
des liens entre la Société et les initiatives qui naissent un 
peu partout et de rendre la Société publiquement 
perceptible. 

Authenticité spirituelle 
Au niveau du contenu, le cercle des secrétaires généraux 

européens s'est surtout interrogé sur la position de la 
Société anthroposophique au sein de l'organisme global 
formé par le mouvement anthroposophique. Au Congrès de 
Noël1923/24 Rudolf Steiner a décrit comme un idéal, que la 
Société et le mouvement anthroposophique deviennent une 
seule et même chose. Que pouvons-nous faire pour 
graduellement nous rapprocher de cet idéal ? 
1) D'abord il s'agit d'atteindre« un nombre suffisant de 
personnes». Ces personnes ont-elles l'intention d: ~oindre 
la Société anthroposophique? Beaucoup prefereront 
s'abstenir. Ces personnes souhaitent-elles contribuer à 
réaliser l'anthroposophie ? Beaucoup plus répondront : oui~ 
mais selon mes possibilités et ma convenance. Il va de so1 
que nous voulons cultiver un lien ave~ ces pers~~~es: Sur 1~ 
plan pratique naissent alors des reseau~ d 1n1t1at1ve qu1 
travaillent à la réalisation de l'anthroposoph1e. 

Nous pouvons aller plus loin et nous mettre à la recherche 
des personnes avec lesquelles nous avons un lien karmique, 
comme par exemple dans le mouvement écologique, la 
défense des droits de l'homme ou dans d'autres 
organisations de la société civile - des partenaires q~i 
permettent de faire des pas en commun dans la v1e 
publique, des pas qui sont en même temps un progrès vers 
la réalisation de l'anthroposophie. 
2) Nous pouvons aborder les questions de notre temps. 
L'homme est le seul être sur terre qui ne se contente pas de 
ce qui est. Il a des besoins d'ordre spirituel. Il sent le besoin 
d'établir un pont entre le monde terrestre et le monde 
spirituel. Ce besoin forme la base même de toute sa 
recherche de connaissance, de son activité scientifique, 
artistique et religieuse. C'est une énigme de voir que le 
matérialisme réussit à toujours mieux occulter ce besoin. 

L'anthroposophie nous aide à saisir l'essentiel par le penser. 
C'est là une condition indispensable pour le saisir 
consciemment. Se pose alors la question existentielle de ce 
qui se passe si nous perdons la faculté de connaître 
l'essentiel. Quel sera l'avenir de l'humanité si nous ne 
pouvons plus comprendre l'homme en tant qu'ê?"e s~irit~e~ ? 
Avec l'anthroposophie nous pouvons nous entrarner a decnre 
l'essentiel en partant des phénomènes objectifs. Les jeunes 
générations partent du principe que cette faculté doit être 
développée dans le cadre de la Société anthroposophique. 
Elles ne sont pas à la recherche d'une spiritualité de nature 
générale, mais d'une authenticité sp}rituelle. . , 
3) Il nous semble important de developper une relat1on a 
Rudolf Steiner qui soit autonome. Il ne s'agit pas de croire 
en lui mais de chercher à le comprendre. L'anthroposophie 
n'est ' pas une somme de dogmes. Le chemin de 
développement individuel et le travail au sein de l'Ecole de 
science de l'esprit permettent d'acquérir par soi-même de la 
compréhension et de l'expérience. La difficulté suivante sera 
de formuler cette expérience de façon claire et accessible 
sans altérer le contenu. 

Rien de plus facile que d'énumérer tout ce qui devrait 
encore se faire au sein de la Société anthroposophique. 
Développer et pratiquer des méthodes de travail qui nous 
rapprochent de l'idéal d'union entre Société et mouve~ent 
anthroposophiques est une tâche bien plus ardue. Travaillons 
donc à cet idéal avec courage et positivité ! Pour le réaliser il 
est besoin de continuité et de confiance dans la force de 
l'impulsion d'origine, même si elle a été donnée il y a cent 
ans. 

adaptation française Gudrun Cron 

Eurythmée Paris - Année 2006 

Jean Louis Hilbert : 9 mars de 15h à 16h30 
et 10 mars de 10h30 à 12h 

Histoire de l'art - Métamorphose de la conscience 
humaine (troisième partie). 

François de Barros: 10 mars de 14h à 18h 
Atelier de peinture sur le thème 

L'art de la couleur, symphonie chromatique 
A 20h30 conférence : 

éduquer au moyen de l'art, 
une formation pour le présent 

11 mars: visite de !•exposition Bonnard 
au Musée d•Art Moderne de Paris 

Benoit Journiac : 24 mars de 8h30 à 10h 
Introduction à la forme Fugue 

Renseignements: 01 30 53 47 09 
1 rue François Laubeuf 78400 CHATOU 8 



Invitation 
Au Congrès annuel et à l'Assemblée 

générale ordinaire 
De la Société anthroposophique universelle 

Le 8 et 9 avril 2006 au Goetheanum, 
Dornach 

L'assemblée générale aura lieu le samedi 8 
avril, de 15h à 18h30 

Congrès annuel : samedi 8 avril, 9h -
12h30 
dimanche 9 avril, 9h -

12h30 
Thème du congrès: la Société 

anthroposophique et l'Ecole de science de 
l'esprit. 

Rapport d'activité du comité 

I Relations avec les membres 

Dans le rapport présenté à l'assemblée générale 
2005 à Paris, nous avions consacré une large place 
aux relations avec les membres, sous leurs différentes 
facettes. Nous notions à ce propos que le comité 
considère qu'une de ses premières tâches est de 
cultiver les relations avec les membres, soit 
directement, soit par l'intermédiaire des rencontres de 
responsables de branches et de groupes, de manière à 
promouvoir une forme de « sociabilité spirituelle » au 
sein de la Société anthroposophique en France. 

L'ensemble des observations faites alors étant 
toujours valables, nous voudrions, cette année, 
considérer les liens avec les membres dits « inactifs » 
ou « dormants ». Nous mettons l'accent sur cet 
aspect dans la mesure où l'objectif poursuivi tant par 
le Goetheanum que par le comité en France, est de 
faire en sorte que l'idée de pouvoir être membre 
« dormant » n'ait plus cours. Différentes démarches 
ont été entreprises en ce sens. 

Lors de l'assemblée générale 2005, une procédure a 
été mise en place concernant les membres qui ne 
s 'étaient plus manifestés depuis le début de l'année 
précédente. Cette procédure prévoyait que ces 
membres ne recevraient plus les Nouvelles et en 
seraient avertis. L'automne suivant, à ceux qui ne se 
seraient toujours pas manifestés, il serait demandé de 
clarifier leur situation. Si ce rappel restait sans effet, le 
membre serait alors transféré au Goetheanum. 

Suite à cela, deux démarches ont été menées : 
- La première concernait l'ensemble des membres 
transférés en 1999 au Goetheanum, à savoir 377 
personnes. 

Vendredi 5 mai 2006 à 20h 30 
Conférence 

et Samedi 6 mai 2006, 10h- 17h 
Journée d'études 

au siège de la Société 

Gerald HAFNER 
Politologue et ancien député au parlement 

allemand 

Comment être coresponsable de 
l'Europe 

Quelle tâche pour l'Europe dans notre monde 
dominé par le terrorisme, la recherche du 

profit et l'ambition du pouvoir ? 

Le secrétariat des membres au Goetheanum a 
adressé, le 28 octobre 2005, à 241 membres restés 
« inactifs » un courrier de demande de clarification ; 
69 membres dont l'adresse n'était plus valable ont été 
considérés comme «disparus ».Suite à cette 
démarche, 5 membres se sont réactivés en France. 
L'ensemble de la procédure a été menée par le 
Goetheanum en collaboration avec le secrétariat de la 
Société en France. 
- De notre côté, nous avons transféré au Goetheanum 
les membres dont nous n'avions plus l'adresse. Ensuite 
nous avons mentionné la décision de l'assemblée 
générale aux membres directement rattachés au siège 
(dits « indépendants ») dans la lettre que nous leur 
adressons habituellement à la suite de l'assemblée 
générale (avril 2005). Suite à ce courrier, quelques 
membres ont démissionné et d'autres se sont 
réactivés. Enfin, le 15 novembre, nous avons envoyé 
un courrier aux 110 membres de la Société qui ne 
s 'étaient pas manifestés entre 2000 et 2004. Suite à 
cette démarche, 31 membres se sont réactivés. 
Dans les Nouvelles de janvier 2006, nous avons voulu 
faire quelques observations sur la« qualité de membre 
de la Société anthroposophique ». 

La question des membres << dormants » dans les 
branches a été examinée lors de la réunion annuelle 
des trésoriers le 4 février 2006. Il a été décidé de 
mener la même démarche dans les Branches. 
Depuis 2000, l'évolution du mouvement des membres 
se présente comme suit : 

2000-01 2001-02 2002-03 2003-04 2004-05 2005-2006 

Adhésions: 32 18 36 26 37 22 

Démissions : 12 14 12 4 8 17 

Décès: 11 4 4 17 13 17 

Transferts 
vers étranger : 5 5 4 2 46 

Transferts 
vers France : 6 4 7 0 9 
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II Vie du comité 

Le comité s'est réuni à 15 reprises, en général à 
Paris, mais aussi, à 3 reprises, en province. 
Les réunions sont l'occasion d'un large échange 
d'informations sur la vie de la Société en France, les 
relations avec le Goetheanum et les démarches 
entreprises par chacun. Nous évoquons la question 
des membres (mouvements, relations avec les 
« indépendants », situation des membres << inactifs ») 
et l'état des finances. Nous préparons les rencontres 
(avec les jeunes, les responsables de branches et de 
groupes, les représentants d'institutions ; la semaine 
de langue française, les journées d'étude au siège, les 
déplacements en province, l'assemblée générale) et 
nous en faisons le bilan. Les Nouvelles sont aussi un 
objet de préoccupation ainsi que la vie du siège. Cette 
année, l'Ecole de science de l'esprit nous a davantage 
mobilisés à travers la participation à un groupe 
d'initiative et la publication régulière d'articles dans les 
Nouvelles. De façon générale, les réunions du comité 
proprement dit ont été plus nombreuses, elles ont 
souvent eu lieu à l'occasion d'autres rencontres -
signe de la multiplication et de la diversification des 
tâches - mais elles ont été écourtées par rapport au 
passé. Aussi avons nous dû gagner en efficacité et 
travailler à distance, grâce aux moyens de 
télécommunication et au relais assuré par le 
secrétariat à Paris. 

Le comité est aussi resté vigilant par rapport aux 
attaques portées contre l'anthroposophie et ses 
réalisations. Ainsi, nous avons réagi à un article paru 
dans l'Express et nous avons obtenu un rendez-vous à 
la MIVILUDES (Mission Interministérielle de vigilance 
et de lutte contre les dérives sectaires), eu égard à 
son rapport d'activités 2004, vis-à-vis duquel nous 
avons apporté des rectifications précises. Le 
sentiment qui prévaut actuellement est que la 
situation d'ensemble est beaucoup moins sombre qu'il 
y a quelques années. Cependant, tout ce qui se 
rapporte à l'anthroposophie n'est pas à l'abri 
d'attaques rampantes construites à partir des rapports 
officiels existants et de toutes les opinions 
malveillantes qui circulent sur internet. 

Comme nous l'avions annoncé dans les perspectives 
présentées à la dernière assemblée générale, nous 
avons travaillé dans le sens de l'ouverture de la 
Société à des personnalités du monde culturel. C'est 
ainsi que Jean-Marie Pelt a donné, le 13 janvier 2006 
une conférence à Colmar, réunissant environ 350 
personnes. 

Enfin, nous sommes engagés, en partenariat avec le 
Goetheanum et la Branche de Montpellier, dans la 
préparation du congrès de Gruissan V, qui se tiendra 
cette année à la fin août sur le thème de l'Europe. 

Ill Ecole de science de l'esprit 

Concernant l'Ecole, nous nous sommes efforcés de 
remplir la principale de nos tâches, à savoir d'informer 
les membres de la Société sur la nature et la vie de 
l'Ecole. Les articles parus dans les Nouvelles allaient 
dans ce sens, en particulier celui publié dans le 
numéro de juillet-août: «l'Ecole de science de 

l'esprit :esquisse sur sa fondation et ses conditions de 
vie, son organisation et ses perspectives de travail 
aujourd'hui ».De telles publications ont pour but de 
rendre visible le travail qui se mène au sein de la 
Section d'anthroposophie générale et des Sections 
spécialisées dans les différents champs d'activités 
professionnelles, tant au Goetheanum qu'en France. 

C'est par cette visibilité que les membres peuvent 
avoir un aperçu de ce qui se passe dans l'Ecole, de 
manière à pouvoir la soutenir plus consciemment, y 
compris financièrement. Les efforts faits en ce sens, 
encore modestes à ce jour, auront à être poursuivis en 
2006. 

Actuellement, trois groupes de sections spécialisées 
ont des rencontres régulières, à savoir ceux de la 
Section des sciences sociales, de la Section 
pédagogique et de la Section des sciences. Un groupe 
de la Section médicale a commencé à travailler de 
manière informelle en Alsace. Un groupe francophone 
de la Section des Belles Lettres est en cours de 
formation. 

IV Relations avec le Goetheanum 
et rencontres des secrétaires généraux 

Les relations avec le Goetheanum ont été 
régulièrement suivies : nous avons participé à l'AG de 
la Société anthroposophique universelle les 19/20 mars 
2005 où le comité au Goetheanum fit part de sa 
décision de ne pas poursuivre la procédure concernant 
la constitution pour mieux se consacrer aux tâches 
essentielles de la Société. 

Ensuite, nous avons préparé la semaine de langue 
française sur le thème de Schiller, avec deux groupes 
de travail, l'un sur les « lettres esthétiques » et l'autre 
sur l'œuvre dramatique. La collaboration active avec 
B.v.Piato s'est poursuivie au travers de différentes 
rencontres à Paris (où nous avons également bénéficié 
de la présence de Cornelius Pietzner à l'assemblée 
générale 2005) et au Goetheanum, lors de 
déplacements communs en province, et dans le cadre 
du travail entre lecteurs, comité et membres de 
sections, dont la dernière séance, avec un certain 
nombre d'invités, remonte au week-end du 20 janvier 
2006. 

Les travaux préliminaires à la constitution d'un 
groupe francophone de la Section des Belles Lettres 
ont été activement conduits par Virginie Prat, soutenue 
par les membres du comité. L'inauguration est prévue 
pour la Saint Michel 2006 à Dornach, ce dont nous 
nous réjouissons. 

Gudrun Cron a participé à la rencontre des 
secrétaires généraux en mars 2005 à Dornach, puis à 
celle des secrétaires généraux européens à Berlin en 
juin 2005, et à Prague en janvier 2006. 

Se retrouver dans différentes capitales d'Europe 
permet de mieux percevoir les spécificités de chaque 
Société nationale, ainsi que les nuances apportées par 
les données géographiques, historiques et culturelles 
des pays visités. La rencontre de Prague notamment a 
permis de mieux évaluer les conditions de vie de 
l'anthroposophie dans un pays de l'est européen (voir 
le compte rendu de cette rencontre). 
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Présentation des comptes de 2005 

Le compte de résultat, présenté ci-dessous, contient la ventilation des dépenses par 
destinations et des ressources par origines. Le tableau de ventilation des comptes est à la 
disposition des membres qui le demanderont au secrétariat. 

SOCIETEANTHROPOSOPHJQUE EN FRANCE 
Année 

Année 2005 
Année 

2004 2006 
28/01/06 Réalisé Prévision Réalisé %réalisé Variation 1 Prévision 

Année prée. Année Au 31/12/2005 /prévision Ann6opréo. annuelle 

DEPENSES 

VIE ASSOCIATIVE 

1 Assemblée générale 9 635,68 7 000 6154,20 -36,1% 10 000 

2 Nouvelles 19 098,43 20 000 23 347,66 22,2% 25000 

3 Secrétariat 1 Comptabilité (Salaire) 29 724,62 31 000 31 754,82 6,8% 33 750 

4 Frais généraux 6 805,03 8 000 9 765,73 43,5% 10 000 

5 Contribution aux rencontres entre membres 600,50 1 000 630,00 4,9% 1 000 

6 Dons transférés au Goethéanum 

7 Diffusion d'informations 1 890,64 2000 1 843,91 -2,5% 2 000 

8 École de science de l'esprit 1 328,44 1 500 
Total vie associative 67 754,90 69 000 74 824,76 108,4% 10,4% 83 250 

VIE du SIEGE 

1 LOCAUX 

Services généraux locaux 3 374,82 3 800 3 835,00 13,6% 3 950 
Charges de copropriété (dont impôts locaux) 13 468,00 15 000 8 039,00 -40,3% 10 000 
Assurances 1 676,37 1600 1 472,53 -12,2% 1600 
Entretien 2 242,86 2 300 1 661,74 -25,9% 2 300 
Ménage (salaire) 3173,80 3 500 3 435,34 8,2% 3 550 

Total locaux 23 935,85 26 200 18 443,61 70,4% -22,9% 21400 

2 ANIMATION et GESllON du SIEGE 

Salaire 10 766,00 11 000 11 425,27 6,1% 11 800 
Vie culturelle 937,15 2 000 1126,60 20,2% 3 000 
Bibliothèque 1 730,17 2 500 2 500,69 44,5% 2 500 
Autres frais 2 096,73 2 200 1 537,77 -26,7% 1 500 

Total animation et gestion du siège 15 530,05 17 700 16 590,33 6,8% 18 800 
Dépenses de la Société anthroposophique en France 107 220,80 112 900 109 858,70 97,3% 2,5% 123 450 
Participation à la Société anthroposophique universelle 76 000,00 80000 83 000,00 103,8% 9,2% 80 000 

lOT.Al. DEPENSES 183 220,80 192 900 192 858,70 100,0% 5,3% 203 450 

RESSOURCES 

MEMBRES 

1 Cotisations des membres 178 119,60 184 725 187841,40 101,7% 5,5% 188 000 

2 Dons (Membres et sympathisants) 2 943,20 3000 3170,00 2 000 

3 École de science de resprit 170,00 1 222,94 1 000 

4 Autres (AG +Divers) 6704,52 2 500 3 960,49 7 000 
Total membres 187 937,32 190 225 196194,83 103,1% 4,4% 198 000 

ANIMATION et GESTION du SIEGE 

1 Bibliothèque 3 073,97 3000 3 306,59 7,6% 3175 

2 Participations aux frais des locaux cours 6 168,83 6000 5 798,50 96,6% -6,0% 6 000 
branches 1 651,00 2000 3 410,50 170,5% 106,6% 3 000 

divers 807,50 900 1152,00 128,0% 42,7% 1100 

3 Autres (brochure + buDetin+boissons+photocopies) 1 468,97 1400 1 372,96 -6,5% 1400 

4 Vie culturelle 1 606,00 2 000 1 222,50 -23,9% 3 500 

5 Produits financiers 

Total animation et gestion du siège 14 776,27 15 300 16 263,05 106,3% 10,1% 18175 
lOTPL. RESSOURCES 202 713,59 205 525 212457,88 103,4% 4,8% 216175 

RESULTAT avant amortissements 19 492,79 12 625 19 599,18 12 725 
lrnortissements des Immobilisations -22 382,40 -22 500 -22 520,90 100,1% -22 600 
Amortissements des subventions 9 875,00 9 875 9 875,00 100,0% 9 875 
Reprise provision 

!RESULTAT après amortissements 6 985,391 0 6 953,28 0 
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Commentaires sur le compte de résultat 
Le coût net de l'assemblée générale, tenue en 2005 à Paris, est un peu moindre que celui de 
l'année précédente tenue à Parent. Les dépenses liées à la publication des « Nouvelles » sont 
en forte augmentation, due à l'augmentation de la pagination, à la parution de 5 numéros de 
« Anthroposophie dans le monde » et aux frais de traduction que cela entraîne. Les frais 
généraux (principalement les frais de déplacement des membres du comité) ont augmenté 
fortement, du fait de déplacements en province et des visites aux membres du sud-ouest et de 
Bretagne; ils sont toutefois encore inférieurs à ceux de 2003. 
Les charges de copropriété ont baissé de 40°/o, ce qui est une bonne surprise, car leur montant 
ne dépend pas du Comité, mais de l'assemblée des copropriétaires. 
Le poste « Vie culturelle » correspond aux séminaires d'une journée, organisés par le Comité; 
les recettes couvrent largement les dépenses. 
La bibliothèque a couvert largement ses frais, qui comportent surtout des achats de livres. Le 
reste correspond à des fournitures, des photocopies et des abonnements. 
Les« autres frais» correspondent, par ordre décroissant, aux frais de téléphone de l'accueil, à 
l'entretien du petit matériel et aux photocopies de l'accueil. 
Globalement, les dépenses de la Société Anthroposophique en France ont augmenté de 2,1 °/o, 
ce qui correspond à peu près à la dépréciation de la monnaie. 

Les cotisations versées par les membres, et encaissées dans l'année, ont augmenté de 5,5%,. 
En outre, elles sont arrivées plus tôt : à fin juin, l'augmentation était de 10%. Ce bon résultat 
global doit toutefois être nuancé. Les membres dits « indépendants » ont versé presque 12o/o 
de plus en 2005 qu'en 2004, alors que les cotisations des branches sont juste stables. En outre, 
le montant reçu en décembre est plus du double de la moyenne mensuelle. 

Nous avons pu avancer le versement de nos cotisations au Goethéanum : nous avons versé les 
80.000 € prévus, mois par mois, les versements étant terminés avant la Toussaint. Nous avons, 
en outre, versé une contributions aux frais de justice du Goethéanum, pour un montant de 
3.000 €, .~e qui porte le total annuel à 83.000 €. 

L'évolution du résultat brut, mois par mois, figurant dans le graphique ci-dessous, montre que 
nous avons utilisé une partie de notre trésorerie pour faire les versements au Goethéanum. 

22 500,00 € 
20 000,00€ 
17 500,00€ 
15 000,00 € 
12 500,00€ 
10 000,00 € 

7 500,00 € 
5 000,00€ 
2 500,00€ 
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Résultat brut en fin de mois, avant amortissements 
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Janv1er à décembre 

En 2006, les versements au Goethéanum ont commencé en janvier et devraient être terminés 
en septembre. 
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Bilan au 31/12/2005 
ACTIF PASSIF 

200o4 200!i 
mmobilisations Capitaux propres 
gencements et installations 20 335,6 Fonds social 301622.~ 308 607,93 
atériel de bureau et infonnatique 18124,2 Résultat de l'exercice 6 985,3~ 6 953,28 
mortissements -21110,9 SITotal 308 607,9~ 315 561,21 

SITotal 17 348,9 
nstruction et aménagement 475 725,2 Subwntions 167 868,2~ 167 868,28 

mortissements -235 709,6 f'\mortissements -101 803,6~ -111 678,63 
SITotal 240 015,5 SITotal 66 064,6~ 56 189,65 

Total 257 364,5 Total 374 672,5f 371 750,86 

Provisions 
Ecole de Science de l'Esprit 1 627,01 1 627,07 
Manifestations 3 811,2~ 3 811,23 

1tres Triades Dons 
Pro\Asion dépréciation titres Triades rrravaux copropriété 

Total Total 5 438,3( 5438,3(] 

Charges à payer et dettes 
biteurs diwrs là court terme 

harges constatées d'avance Charges diwrses à payer 1 938,8S 
Total Charges sociales 5 035,9~ 5 713,97 

Charges copropriété 
Charges diwrses à régulariser 1 497,6~ 

Total 8 605,91 7 652,8!i 

isse 
Total 

TOTAL ACTIF TOTAL PASSIF 388 716,7~ 384 842,01 

A l'actif, il y a peu de changements notables. Les immobilisations nettes diminuent du fait des 
amortissements pratiqués. 
Les charges constatées d'avance correspondent à la prime d'assurance contre l'incendie 
versées en décembre 2005 pour 2006. Les valeurs de placement comprennent un compte à 
terme de 20.000 €, placés à la Société Financière de la Nef. 

Au passif, le fonds social a augmenté du résultat de 2004. 
Le poste «Subventions» correspond aux dons reçus des membres pour l'aménagement du 
siège. Ce poste est amorti au même rythme que le poste « Construction et aménagement ». 

Budget 2006 
Pour la plupart, les postes de dépenses sont prévus avec une augmentation de l'ordre de 3%, 
correspondant à la dépréciation probable de la monnaie. Font exception: 

les dépenses de l'assemblée générale, qui aura lieu à Parent en 2006 (au lieu de Paris). 
Les dépenses pour les « Nouvelles », qui prennent en compte des frais de mise au point 
d'une nouvelle maquette par un graphiste spécialisé. 
Les charges de copropriété. 
Les recettes de l'assemblée générale, pour la même raison que ci-dessus. 

Le versement au Goethéanum est maintenu à 80.000 €, comme en 2005. Toutefois, à la suite 
de la rencontre des trésoriers du 4 février 2006 et en accord avec eux, il est proposé de faire un 
don exceptionnel de 20.000 € au Goethéanum, ce qui porterait notre contribution annuelle à 
100.000 € pour 2006. 

Il n'apparaît pas nécessaire d'augmenter le montant indicatif de la cotisation pour équilibrer le 
budget. Il suffit que ceux qui le peuvent versent plus que le montant indicatif, que ceux qui n'ont 
rien versé en 2005 versent une petite participation correspondant au moins au service des 
«Nouvelles» (environ 25 € par an et par membre) et que tous les autres maintiennent leur 
participation. 
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En outre, un certain nombre de membres versent leur cotisation par versements mensuels. Ils 
pourraient changer de rythme et verser un quart de leur cotisation au milieu de chaque 
trimestre; cela ne changerait ni leur charge, ni la recette de la Société, mais cela allégerait le 
travail de notre secrétaire. 
Pour terminer, on trouvera ci-dessous le budget de la Société Anthroposophique Universelle 

pour 2006: 

SOCIETEANTHROPOSOPHIQUE En francs suisses En EURO 
UNIVERSELLE Budget2006 Dépenses Recettes Net Dépenses Recettes Net 
FONCTIONNEMENT 

Sections 
Section Anthroposophie générale 690 200 116 500 -573 700 460 133€ 77 667€ -382 467 € 
Section pédagogique 432400 395 300 -37100 288 267€ 263 533€ -24 733€ 
Sciences de la nature 718 800 392 700 -326100 479 200 € 261 800 € -217 400 € 
Jl{Jriculture 508 000 368 500 -139 500 338 667€ 245 667€ -93 000 € 
Mathématiques et astronomie 183 800 18 500 -165 300 122 533 € 12 333 € -110 200 € 
Médecine 1 548 900 1 389 200 -159 700 1 032 600€ 926133 € -106 467 € 
Sciences sociales 485 900 367 300 -118 600 323 933€ 244 867€ -79 067€ 
Belles lettres 313 500 127 800 -185 700 209 000€ 85 200€ -123 800 € 
Arts de la scène 255 700 70000 -185 700 170 467€ 46 667€ -123 800 € 
Arts plastiques 122 700 3000 -119 700 81 800 € 2000€ -79 800 € 
Section des jeunes 285 000 84000 -201 000 190 000 € 56 000€ -134 000 € 

Sous-total 5 544 900 3 332 800 -2 212100 3 696 600€ 2 221 867 € -1 474 733 € 

Société 
Comité 696 200 -696 200 464133€ 0€ -464 133 € 
.Administration générale 57 000 -57 000 38 000€ 0€ -38 000 € 
Relations extérieures 204100 1 000 -203100 136 067 € 667€ -135 400 € 
Documentation & Archives 404 600 37 500 -367100 269 733€ 25 000€ -244 733€ 
Finances 518100 67000 -451100 345 400€ 44 667€ -300 733 € 
Informatique 285 900 -285 900 190 600€ 0€ -190 600 € 
«Parti» 50 000 -50 000 33 333€ 0€ -33 333 € 
Ressources humaines & Pensiom 790 900 111100 -679 800 527 267€ 74 067 € -453 200€ 
Bulletin 1 443 200 1 443 200 0 962133€ 962133 € 0€ 

Sous-total 4450 000 1 659 800 -2 790 200 2 966 667 € 1106 533 € -1 860 133 € 

Scène 
Conférences 480 000 640000 160 000 320 000€ 426 667€ 106 667 € 
Scène 822 300 20000 -802 300 548 200€ 13 333 € -534 867 € 
Eurythmie 1 648 000 908 000 -740 000 1 098 667€ 605 333€ -493 333 € 
Musique 227 900 60000 -167 900 151 933 € 40 000€ -111933€ 
Représentations 50000 75000 25000 33 333 € 50 000€ 16 667€ 
Technique de la scène 2 012 600 520 000 -1492 600 1 341 733 € 346 667€ -995 067€ 

Sous-total 5 240 800 2 223 000 -3 017 800 3 493 867 € 1 482 000 € -2 011 867 € 

Bâtiment du Goetheanum 3473200 1043600 -2429 600 2315467€ 695 733 € -1 619 733 € 

Gestion des membres 838 600 112 800 725 800 559 067€ 75 200€ 483 867€ 

Parc immobilier résidentiel 1 349 900 1 599 000 249100 899 933 € 1066 000€ 166 067€ 

Contributions 
Cotisations des membres 4400 000 4400 000 2 933 333€ 2 933 333€ 
Dons 1 800 000 1 800 000 1 200 000€ 1 200 000 € 
Contributions des institutions 1 800 000 1 800 000 1200 000€ 1 200 000 € 
Legs 1 900 000 1 900 000 1266 667€ 1 266 667€ 

Sous-total 9 900 000 9 900 000 6 600 000€ 6 600 000€ 

Dépenses et recettes diverses 50000 900 000 850 000 33 333€ 600 000€ 566 667€ 

TOT AL FONCTIONNEMENT 20 947 400 20 771 000 -176 400 13 964 933 € 13 847 333 € -117 600 € 

PROJETS 
Sections 450 900 450 900 0 300 600€ 300 600€ 0€ 
Administration 125 200 125 200 0 83 467€ 83 467€ 0€ 

TOTAL PROJETS 576100 576100 0 384 067€ 384067€ 0€ 

INVESTISSEMENTS 3 075 000 3 075 000 0 2050 000 € 2050 000€ 0€ 

TOTAL GENERAL 24 598 500 24422100 -176 400 16 399 000 € 16 281 400 € -117 600 € 
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La relation entre l'Ecole, la Société, et les 
réalisations, ainsi que le rôle spécifique de la Société 
au sein de cet ensemble organique se trouvent 
toujours au centre de nos réflexions. Comment arriver 
à actualiser les formes sans pour autant diluer le fond, 
comment se référer clairement à l'Ecole sans susciter 
le soupçon d'asservissement à la personne de Rudolf 
Steiner, comment répondre aux besoins spirituels de 
notre époque qui soit s'ignorent, soit s'orientent de 
manière diffuse ou superficielle, voilà des questions 
qui figurent régulièrement à l'ordre du jour. 

C'est avec joie que nous saluons l'initiative du 
Goetheanum d'éditer le rapport annuel de la Société 
anthroposophique universelle en plusieurs langues, 
dont le français. Grâce à l'actualisation de la gestion 
des membres, le Goetheanum pourra directement 
adresser ce document à chaque membre, moyennant 
une petite contribution financière de chaque société 
nationale concernée. 

V Les Nouvelles 

Cette année 2005 a vu des changements importants 
en ce qui concerne les Nouvelles : Virginie Prat a 
quitté une bonne part des activités qu'elle y menait 
pour les laisser sous la gouverne d'Olivier Prost qui a 
également pris en charge la mise en page et ce, en 
contrepartie d'un salaire. Au cours de l'année, des 
ajustements ont dû s'effectuer à différents niveaux et 
ils se poursuivent actuellement : nous sommes en 
train de mettre au point, avec l'aide d'un 
professionnel, une nouvelle « maquette» afin 
d'apporter un changement dans la présentation. Le 
besoin à ce niveau se fait plus sentir - pour l'instant -
qu'un changement au niveau du contenu : en effet, il 
nous semble toujours important d'apporter aux 
membres, dans chaque numéro, un ou deux articles 
de « fond », des articles sur les activités de la Société 
en France et au Goetheanum, des articles sur le 
travail et le fonctionnement de l'Ecole de Science de 
l'Esprit (Section générale et Sections spécialisées), des 
témoignages sur les défunts, des informations sur les 
Branches et les groupes, les parutions chez les 
éditeurs d'orientation anthroposophique, des 
annonces rapportant et soutenant les activités des 
institutions et des associations liées à 
l'anthroposophie... Rapporter tout cela est déjà 
conséquent pour une association telle que la nôtre 
dont les moyens, tant financiers qu'humains, restent 
modestes. 

Anthroposophie dans le monde : 
Au cours de l'année, 5 numéros de « Anthroposophie 

dans le monde » ont été joints aux Nouvelles. les 
articles publiés sont tirés de « Anthroposophie 
Welweit » et traduits en français. Cette publication, 
bien qu'elle entraîne une augmentation des dépenses 
liées aux Nouvelles, du fait des frais de traduction et 
d'impression, permet, nous l'espérons, de percevoir la 
vie de l'anthroposophie dans les autres pays du 
monde, ainsi qu'au Goetheanum. Cette publication est 
également diffusée en Belgique francophone. 

VI Rencontres 

-Avec les responsables de branches et de groupes : 
Les deux rencontres annuelles, sur un jour et demi, au 
début des mois de mai et d'octobre, toujours bien 
fréquentées, ont été l'occasion de travailler sur le 
thème de l'année proposé par le Goetheanum 
(Développer le penser du cœur) et d'autres thèmes 
tels que la méditation, la pensée imaginative, ainsi que 
sur Schiller, au centre de la semaine de langue 
française. Ce sont aussi des moments privilégiés pour 
échanger des informations sur la vie des branches et 
des groupes (en particulier à propos de l'animation 
collégiale) sur les réunions des secrétaires généraux et 
de l'assemblée de la Société anthroposophique 
universelle. Cette année, nous avons travaillé sur la 
révision des statuts et du règlement intérieur de la 
Société. Le cercle a accueilli Marc Lachèvre 
(Perpignan), Jacques Lombard (Gap) et Françoise 
Ballandraux (Bordeaux). Comme chaque année, une 
troisième rencontre a eu lieu début février avec les 
trésoriers et responsables de branches et de groupes. 

- Avec les responsables d'institutions : 
Le 28 mai 2005, nous avons eu la journée de travail 
annuelle réunissant, avec les membres du comité, des 
représentants d'institutions anthroposophiques. Pour la 
première fois, les trois organismes s'occupant de 
biodynamie étaient représentés pour une journée fort 
riche en informations et en réflexions. Les apports des 
intervenants ont été publiés dans les Nouvelles de 
septembre-octobre. Nous avons souhaité maintenir un 
lien avec les acteurs de ce secteur, en participant, le 3 
décembre, au Goetheanum, à une journée d'étude et 
de visite organisée conjointement par le Syndicat 
d'agriculture biodynamique et Demeter France. 

- Visites en province en 2005 et 2006 : 
En avril 2005, avec Bodo von Plato, nous sommes allés 
dans les régions suivantes : 
Toulouse (8 avril) : visite du jardin d'enfants suivie de 
deux rencontres, la première sur le sens et les 
responsabilités de l'engagement dans l'Ecole de 
science de l'esprit, la seconde sur le sens du travail 
spirituel entre membres de la Société. 
Pau (9 et 10 avril) : outre une conférence publique de 
Bodo von Plato : « l'impulsion de Rudolf Steiner 
aujourd'hui », trois rencontres ont eu lieu, pour les 
membres (activités et fonctionnement des groupes de 
membres), pour les membres et sympathisants 
(présentation des activités et institutions locales), et 
pour les membres de l'Ecole (lecture d'une leçon de 
classe et entretien sur l'activité de l'Ecole). Ces 
journées se sont terminées par la visite des bâtiments 
de la fabrique Simian à Jurançon et de l'Ecole du soleil 
à Saint Faust. 
Bretagne-île de Berder (13 avril) : conférence de Bodo 
von Plato : « comment reconnaître l'action de Michaël 
dans notre vie intérieure», suivie d'échanges entre 
membres et sympathisants. 
Fontaine-Daniel (16 avril) : conférence de Bodo von 
Plato: 

15 



« Comment reconnaître l'action de Michaël dans les 
événements extérieurs », suivie d'échanges entre 
membres et sympathisants. Cette manifestation avait 
été précédée, le matin, d'une présentation libre de la 
le leçon de classe, suivie d'entretiens. 
Au moment où ce rapport est publié, des rencontres 
sont programmées en mars à Chatou et à Troyes. 

- Autres rencontres : 
Antoine Dodrimont a représenté le comité aux 
journées d'inauguration des branches Marie-Sophia de 
Perpignan (10 septembre) et Joseph-Marie Garibaldi 
de Nice (27 novembre); ces manifestations ont été 
l'occasion de visites (jardin d'enfants de la Turbie), 
d'entretiens sur l'Ecole de science de l'esprit et la vie 
de la Société anthroposophique. Il est également 
intervenu lors de deux rencontres dans les Hautes 
Alpes, en août 2005. Les membres du comité se sont 
associés à tous ceux qui se sont réunis, le 2 octobre 

2005, à Verrières-le-Buisson, à l'occasion du 50e 
anniversaire de l'école Rudolf Steiner. 

VII Activités du siège 

Le siège continue d'accueillir les activités de l'Ecole 
de science de l'esprit ainsi que les réunions des 
branches parisiennes (Albert le Grand et Michaël), du 
comité de la Société, des responsables de branches et 
de groupes et des responsables d'institutions. 

L'équipe de bénévoles s'est quelque peu modifiée. 
Nous avons maintenant 2 nouvelles personnes qui 
rejoignent l'équipe de la Bibliothèque : Marianne 
Desvignes et Carole Michaux, qui font aussi parfois 
des remplacements à l'accueil. 

En ce qui concerne les journées d'étude organisées 
par le comité, depuis la dernière assemblée générale 
nous avons eu l'intervention de François de Barras sur 
« Les courants de l'art moderne et le spirituel dans 
l'art », de Jacques Dallé sur « l'esprit de la langue 
française », du Dr Hériard-Dubreuil sur 
« l'intensification de la vie de la pensée en l'homme », 
de Bodo von Plata et Antoine Dodrimont sur «Masse 

et individu au 20e siècle et aujourd'hui ». La 
fréquentation permet toujours d'équilibrer sur l'année 
les recettes et les dépenses. 

Le samedi après-midi, une conférence publique est 
organisée au siège sous l'égide de la Branche Albert le 
Grand et de la Société. En semaine, les activités de 
cours et de groupes d'études sont régulières et les 
institutions comme Demeter, le Mouvement de Culture 
bio dynamique ou la Fondation Paul Coroze sont 
toujours présents dans nos locaux lors de leurs 
réunions. 

La fréquentation des locaux du siège s'est maintenue 
en 2005, l'activité de la Bibliothèque a augmenté de 1 
0/o en ce qui concerne les prêts de livres (2158 cette 
année). En 2005, le nombre des lecteurs cotisants 
était de 180 contre 194 en 2004, dont 66 nouveaux 
lecteurs. En 2005, la Bibliothèque disposait de 7264 
livres contre 6969 en 2004. 

Nous avons actuellement au siège une exposition 
permanente grâce aux oeuvres qui ont été prêtées à 
la Société par différents artistes ayant une approche 
anthroposophique. Cette exposition est très appréciée 
par les visiteurs qui posent fréquemment des 
questions sur les auteurs. 

VIII Communication et information 

Au cours de l'année, deux lettres ont été adressées 
aux membres rattachés directement au siège dits 
indépendants, dans le but de maintenir un lien vivant 
avec eux. Ces lettres s'ajoutent aux Nouvelles et 
marquent les liens tissés entre les membres, même 
quand ils sont isolés et ne peuvent pas travailler avec 
d'autres membres. 

Dans le but de préparer la venue de Monsieur 
Prokofieff en mai 2006, une étude de Monsieur 
Zeylmans van Emmichoven sur la << Pierre de 
fondation » a été réimprimée et mise à la disposition 
des membres (au prix de 4 euros, port compris). 
Nous tenons aussi à la disposition des membres la 
plaquette de présentation de la Société 
anthroposophique en France qui est maintenant 
complète. 

IX Mise à jour des statuts 
et du règlement intérieur 

La dernière mise à jour de nos statuts et de notre 
règlement intérieur a été faite en 1977. Depuis cette 
date, de nombreuses évolutions ont eu lieu. Par 
exemple : le << Conseil » dont il est question dans les 
statuts de 1977 n'existe plus depuis 20 ou 25 ans; il a 
été remplacé, dans les faits, par le cercle des 
responsables de branche et de groupe. 
Les membres du Comité ont donc souhaité que ces 
deux textes soient mis en accord avec les modes de 
fonctionnement qui sont effectivement pratiqués. C'est 
ainsi qu'un avant-projet a été préparé, puis soumis au 
cercle des responsables de branche et de groupe à la 
rencontre de mai 2005. L'avant-projet a été modifié, 
puis repris lors de la réunion du même cercle, au 
début du mois d'octobre. De nouvelles modifications 
ont été apportées et l'état actuel des deux textes a 
été joint au numéro des Nouvelles de janvier-février. 
Au cours de l'assemblée générale , une heure sera 
réservée aux échanges à ce sujet. L'adoption du texte 
définitif pourra avoir lieu lors de l'assemblée 2007. 

Pour terminer, nous voulons remercier ceux et celles 
qui nous ont aidés dans nos tâches, à savoir Virginie 
Prat, pour sa collaboration au travail du comité, 
Claude Ratival pour le secrétariat, la comptabilité, la 
gestion des membres et l'organisation au siège, Olivier 
Prost et Virginie Prat pour la rédaction des Nouvelles, 
Nicole Lafferrière, Jenny Muller, Jeanne Vallée, 
Marianne Desvignes, Carole Michaux, Françoise 
Lévêque, Andrée Chassain pour la bibliothèque, 
l'accueil et l'envoi des Nouvelles, ainsi que tous les 
responsables qui, en province, ont permis la 
réalisation des rencontres qui se sont déroulées. 

Gudrun Cron Bruno Denis Antoine Dodrimont 16 



IN MEMORIAM 

Joachim Berron 
8 août 1911 - 8 octobre 2005 

11
Tout est en Tout et contient son contraire"... issu du 

monde des origines et se poursuivant au-delà des limites 
sensibles apparaissait le réseau vivant du Penser. 
Ainsi parlait "Monsieur Berron" : Ses paroles déroulaient une 
pensée qui semblait d'elle-même sourdre du sens même de 
l'univers; nul effort, cela naissait comme une source, et 
comme l'eau, cela glissait limpide. Sous la surface 
lumineuse, il y avait l'ampleur des profondeurs. De chaque 
phrase, de chaque formule dont il avait le secret, nous 
pouvions nous demander sans doute pourquoi nous n'avions 
jamais eu le sens si précis de telles évidences! Et derrière 
ces évidences qui animaient le vécu quotidien, vivaient des 
pans entiers de culture, de connaissance, de chemins 
parcourus avec tous leurs méandres. Tout cela avec le 
travail des années était devenu des paroles de sagesse. Et 
cette sagesse s'égouttait, pénétrant ceux qui le côtoyaient, à 
la fois comme un don de l'expérience, et comme un écho de 
l'au-delà: de son expérience personnelle, rayonnait la 
qualité d'une vérité universelle. Il fut l'un des hommes en 
qui je pus sentir comment le présent de l'âge transformait le 
vécu du quotidien. 

Un éducateur évoquait, lorsqu'il était enfant, le souvenir de 
sa rencontre avec M. Berron: "J'adorais M. Berron, car 
c'était comme s'il était plein de quelque chose de vivant". 
Cette rencontre avec celui qui était enfant, avait eu lieu à la 
fin des années 1970, lors d'une semaine botanique. Déjà la 
chevelure était toute blanche, le visage travaillé par de 
nombreuses rides et toujours l'expression d'un sourire. 
C'était un sourire qui semblait voilé, en même temps par 
des pensées qui l'habitaient, par le regard que sa longue 
vie lui avait permis de modeler , mais aussi par la 
fréquentation d'une culture, qui à travers tous les auteurs 
étudiés, manifestait une vastitude humaine. Il y avait la vie 
lumineuse des idées, l'expérience et la culture des Hommes. 
Tout cela transparaissait; c'était comme si l'œuvre de 
l'histoire des hommes naissait et se dessinait dans le réseau 
vivant d'une quête qui, dans sa rigueur, interrogeait le Divin 
de l'homme et l'Unique de l'homme, devenu à la fois pilier 
et voûte de l'univers. En quelques mots, il pouvait nous faire 
partager dans une approche intime et synthétique, l'effort 
de ceux qui, à travers les époques, avaient pressenti et 
formulé l'ordonnance de l'histoire. 

Parfois cela pouvait être comme s'il replongeait au sein du 
tissage qui avait généré la culture des hommes. Il pouvait 
parler de Chartres, comme si une partie de son être 
procédait de ce vécu lointain. Il pouvait citer dans ses 
conférences des passages entiers de Rabelais, Goethe ou 
Paul Valéry dont il vénérait le discours d'entrée à l'Académie 
française. 
De Rudolf Steiner, il disait qu'il n'avait lu finalement que 
bien peu d'ouvrages, mais que ceux-ci avaient recomposé 
fondamentalement toute sa vision: I'Anthroposophie avait 
formulé ce mystère "voici l'Homme", non seulement comme 
Création de l'univers, mais aussi comme son but. 

Mais au fond, quel fut le chemin terrestre de Joachim 
Berron? 
Il naquit en Alsace le 8 août 1911 à Plobsheim, situé sur les 
bords du Rhin, d'un père pasteur alsacien, et d'une mère 

rhénane. L'Alsace étant alors allemande, l'allemand fut sa 
langue maternelle. Puis après 1918, il fit sa scolarité en 
français. Il fut l'enfant de deux cultures qui façonnèrent 
profondément l'Europe. Il raconte dans "Actualité des 
religions" ( juillet - août 2000), comment dans cette région, 
I'Anthroposophie faisait partie de la culture ambiante. Il y 
rapelle que du temps de son enfance, Rudolf Steiner était 
venu plusieurs fois à Strasbourg pour donner des 
conférences. Il put ainsi, en poursuivant ses études en 
français, approfondir aussi l'immense richesse de la culture 
germanique et de l'idéalisme du 18e et 19e siècles. Les 
guerres, que se livrèrent au cours du 20e siècle ces deux 
pays, furent pour lui des combats fratricides : ces combats 
firent surgir entre les deux peuples une caricature haineuse 
de leur véritable nature, qui aspirait à créer à partir des 
forces du cœur un véritable humanisme de l'occident. 

Dans "l'Art personnel, les phrases familières", il écrivait 
comment il ne suivit pas sa vocation première à laquelle 
toutes ses facultés le portait: "Délibérément, et seul à me 
déterminer, j'ai décidé de ne pas donner suite à cette 
vocation littéraire. Sans avoir une vue bien nette de cette 
option, je souhaitais une activité sociale, plus proche de 
l'homme". C'est ainsi qu'il suivit des études de médecine à 
Strasbourg. Il fut reconnaissant à l'université d'avoir cultivé 
par l'esprit scientifique, une démarche méthodique qu'il 
apprit à exercer dans tout ce qu'il approchait. 
Une éducation imprégnée de religiosité, l'humanisme d'une 
profonde culture française et germanique, l'exigence d'une 
démarche scientifique le conduisirent finalement à la 
psychiatrie. 
C'est au cours de ces années d'études qu'il rencontra 
l'anthroposophie, grâce à celle qui allait devenir celle qu'il 
appelait toujours Mme Berron, et qu'il rencontra au mariage 
d'un de ses amis : M. Heintz; Mme Berron, en effet était la 
sœur de Mme Heintz. Il raconta aussi comment les 
promenades dominicales en famille dans les Vosges étaient 
agrémentées d'études dirigées de Théosophie sous la 
conduite de M. Heintz. 

Après la seconde guerre mondiale, il fut ainsi appelé à 
prendre en charge la reprise des initiatives médico­
pédagogiques anthroposophiques. Il se mit à l'ouvrage, 
approfondissant les données de la pédagogie et de la 
médecine et participant à des rencontres où il côtoya les 
créateurs de la pédagogie curative, comme Julia Bort, 
Werner Pache. Il participa à des séminaires internationaux 
où il rencontra Bernard C Livegoed, Karl Koenig ou Walter 
Holtzapfel. Il fit connaissance de Friedrich Husemann et fut 
très lié à Rudolf Treich 1er. 
Il fut ensuite amené à faire connaître les ouvrages 
fondamentaux de ces auteurs en France. Il fut aussi, avec 
Victor Bott, l'un de ceux qui s'attelèrent à la traduction 
française des ouvrages médicaux de R.Steiner. Nous lui 
devons entre autres Physiologie occulte (GA27 EAR), 
Médicaments et médecine à l'image de l'homme (GA 319 
EAR), Thérapeutiques et sciences spirituelles (GA313 EAR), 
Psychopathologie et médecine pastorale(GA218 EAR). 

Dans ce travail, la traduction du cours de Pédagogie curative 
tient une place essentielle (GA 317 EAR). Son introduction 
magistrale de 36 pages répondait à la préoccupation de 
donner une place centrale à cet ouvrage si fondamental 
dans le paysage de la pédopsychiatrie contemporaine. Il 
parle de ce cours comme d'une œuvre à portée 
civilisationnelle. 

C'est lui aussi qui traduisit et fit connaître en France, comme 17 



enseignement fondamental d'une psychiatrie 
anthroposophique, une grande partie de l'œuvre didactique 
de R. Treichler : '"Dynamique de la Schizophrénie~~, et 
"Biographie et Psychologie~~ (publiés chez Triades). 
De Walter Holtzapfel , il fit connaître "La médecine de 
l'avenir" et il collabora à la traduction de "La conquête 
sensorielle du corps. 

Ainsi, comme il le reconnut 11Sa vocation littéraire l'a rejoint 
par nécessité, pour réclamer son dû, car il eut à écrire, à 
traduire, à enseigner... ce qui le laissa néanmoins assez 
fidèle à sa promesse de ne pas grossir, de son chef, le rang 
des auteurs de livres!! 
Mais quand même, Joachim BERRON nous laisse de son 
~sprit quelques trésors sous forme de petits opuscules: "Les 
Etapes de la vien, "Sept regards sur l'enfance11

, "Les six 
exercices du botaniste en herbe11

, 
11 l'art personnel, les 

phrases familières" ; ce dernier ouvrage est comme une 
trace de son regard posé sur toute une vie ! Il y eut aussi 
"Un itinéraire pour visiter la cathédrale de Chartresn 
témoignant en cela que, s'il fut un sage, il fut aussi un 
pélerin. 
Ne traduisit-il pas encore "Le chemin aux étoilesn de 
Manfred Schmitt-Brabant ? 

Il écrivit plus d'une vingtaine d'articles pour Triades et plus 
de dix contributions dans les cahiers de Médecine 
Anthroposophique. 

Le Dr Berron fut président de l'Association médicale 
française de 1982 à 1986. 
Il aimait organiser et veilla à créer des groupes de travail 
prenant en compte chaque étape de la connaissance : 
épistémologie, observation de la nature, anthroposophie 
médicale ... 
Ainsi furent fondées plusieurs écoles médicales en France. 
Et cette connaissance, il chercha sans cesse à la vivifier par 
la pratique et sur le terrain: son intérêt pour les sciences 
naturelles et en particulier la botanique l'amenèrent à 
organiser "les semaines botaniques~~_ in situ, l'œil pouvait 
suivre le geste créateur de la nature. Il exerçait en cela le 
précepte de Paracelse qu'il citait souvent: "fermez vos livres 
paperassiers et mettez vous à l'étude du livre de la nature. 
Ces semaines laissent le souvenir d'épopées 
communautaires où régnait une profonde atmosphère de 
fraternité, où chacun amenait sa pierre à l'édifice. 

C'est ainsi que tout au long de son activité, il prit parti de 
réaliser "les grandes Idées dans les petites choses" comme 
il disait souvent. 

Et toujours cet humour qui jaillissait de son regard bleu ... 
ses paupières plissées, son sourire énigmatique : nous 
entendons encore sa voix . . . La faculté qu'il avait, en 
quelques mots, de saisir les événements. 

"Eh bien voilà!" me dit-il un jour, après 
plusieurs années où nous ne nous étions plus revus, "cela 
me rappelle le bon vieux temps ... " (il parlait de sa jeunesse 
de 70 ans!) "Maintenant11 (il en avait 85), 11je suis un peu 
dans l'ambiance "son et lumière" et 
nmonuments historiques"!" 
Lors d'une réunion où je le rencontrai encore une fois, il 
sortit son calepin, notant avec intérêt les dates d'une 
prochaine étude 11je me joindrais bien volontiers à vousn 
disait-il, puis, après un instant ... un sourire. "A moins que 
je ne sois appelé à d'autres tâches"... Ainsi parlait-il du 
chemin qu'il parcourt désormais. 

Lui, qui s'exprimait si souverainement par la beauté du 
verbe, laissant s'écouler dans la parole la magie de la 
pensée, fut touché par une hémiplégie et une aphasie 
dans les deux dernières années de sa vie. Cet 
événement intervient alors qu'il avait entrepris la 
traduction d'un ouvrage de Kuhlewind "Royaume du 
Divin11

• 

Et ceux qui le côtoyèrent alors décrivaient comment, avec 
une âme nouvelle, il participait à sa propre rééducation. Ce 
fut comme un retournement en lequel il s'appliquait à un 
nouveau travail : presque avec la clarté d'une âme d'enfant, 
sans jamais d'ombre dépressive ou d'impatience... Ainsi il 
voulut tout apprendre de la vie. A la fin, il tomba dans le 
coma durant cinq jours puis quitta son corps terrestre. 

Puissent ces quelques lignes tresser, entre ceux qui les 
liront, toute notre reconnaissance, et que cette 
reconnaissance l'accompagne. Ainsi peut-être entendrons­
nous I'Etre qui nous était cher; comme cette dernière 
phrase écrite pour la traduction de l'ouvrage de R. Steiner 
et de !ta Wegman (Les données de base pour un 
élargissement de l'art de guérir), qui résonne autour de 
nous : "ce livre est philanthropique parce qu'il montre 
comment relever l'Homme de sa misère par la connaissance 
de sa grandeur." 

Georg Kühlewind 
1924-2006 

Dr Claude Baudot 

Georg Kühlewind est entré dans le monde spirituel le 15 
janvier 2006. Pour évoquer la mémoire de cet homme à 
l'esprit libre et pour accompagner le témoignage de 
François Lusseyran, nous avons choisi de retranscrire 
l'esquisse autobiographique parue en français à la fin de son 
ouvrage « L'anthroposophie : une révolution intérieure >> 

(avec l'aimable autorisation des Editions Triades). ndlr 

Esquisse autobiographique (1984) 
«Je suis né en 1924, en Europe centrale*. Quand j'avais 
quinze ans, mes premiers centres d'intérêt ont été la 
psychanalyse, C. G. Jung, l'histoire des religions et celle des 
civilisations. A dix-sept ans, je commençai à lire Kerényi. 
Freud et Jung m'ont convaincu que l'on ne peut pas 
comprendre la vie rationnellement. Je fis des études de 
sciences économiques. J'essayai alors d'éliminer toute 
habitude, convention et tradition - avec succès. Il ne resta 
plus qu'un désert. (A cinq ans, je vécus une expérience 
marquante, analogue à celle du poète Jean-Paul que Steiner 
décrit dans sa Théosophie : la conviction d'être un « Je » ). 
Je connus pour la première fois l'anthroposophie à dix-huit 
ans. J'avais le sentiment : c'est intéressant, mais je connais 
déjà tout cela -cela vit en moi. Après la guerre, j'eus une 
deuxième rencontre, avec Vérité et Science et Goethe et sa 
conception du monde. Ensuite, je fus particulièrement 
inspiré par les conférences de Hambourg sur l'Evangile 
selon Jean. Je me mis à lire un livre d'anthroposophie après 
l'autre, et cela dura environ dix ans. Et puis je sentis : tout 
cela est stérile ; je ne progresse pas sur la pratique du 
chemin intérieur, et cette « montagne >> de savoir accumulé 
n'est qu'un bagage inutile. 
A ce moment, je faillis bien jeter toute l'anthroposophie par­
dessus bord, mais j'eus alors un rêve au cours duquel je me 
souvins d'un livre de Steiner que j'avais lu sans le 
comprendre : La philosophie de la liberté. Je commençai 
alors à l'étudier ainsi que les autres textes épistémologiques 18 



de Steiner. Je voulus leur laisser « une dernière chance » 
et tenter de les comprendre à partir d'eux-mêmes. Six 
mois plus tard, je voyais clairement dans quelle direction 
aller. Je savais où je m'étais trompé, tout en croyant avoir 
compris. Il devint clair pour moi que le plan de la véritable 
compréhension est le plan du penser vivant, vécu, c'est-à­
dire le processus, et non les pensées. C'est alors (1958) 
que j'entamai le chemin du développement intérieur. En 
1964, je rencontrai Massimo Scaligero, le penseur 
anthroposophe italien. De la rencontre avec ses livres 
naquit une amitié profonde et secourable, qui persista 
même après sa mort- en 1980 -, bien que nous soyons 
en désaccord sur certains points. 
Je dois signaler aussi une autre amitié très importante. En 
1979, je fis la connaissance, par un échange de courrier, 
de Mme Rihouët-Coroze, une personnalité marquante du 
mouvement anthroposophique en France. Elle avait 
quatre-vingt-huit ans quand naquit cette amitié. Elle avait 
traduit en français mon livre Présence du Logos. Nous 
échangeâmes quelques cent vingt lettres en deux ans et 
demi - elle mourut en 1982. 
Dès 1965, je travaillais en groupe avec des amis, et en 
1966, je commençais à donner des conférences en 
Autriche, en Suisse et en Allemagne. Dès le début, mon 
intérêt pour l'anthroposophie se concentra sur l'étude de 
la conscience et les thèmes qui s'y rapportent. C'est 
pourquoi je fus très vite conduit à l'idée du Logos. Toutes 
ces dernières vingt ou vingt-deux années, ma méditation 
centrale a été le prologue de l'Evangile selon Jean. Tous 
les livres que j'ai écrits tournent autour de ce thème. 
Après la guerre, je dus décider ce que j'étudierai. Je 
choisis finalement les sciences, et je fus ensuite professeur 
dans une université technique pendant trente ans. J'ai 
mené un intense travail de recherche - qui aboutit à 
quelques découvertes -, tout en ayant aussi beaucoup 
affaire à la technique et à l'industrie. 
A 57 ans, j'ai pris ma retraite. Depuis lors, je travaille 
principalement l'épistémologie, la linguistique et la 
psychologie, trois domaines que je considère comme 
caractéristiques de l'âme de conscience. Je suis très 
heureux d'avoir étudié et pratiqué les sciences de la 
nature. On apprend ainsi à penser de façon scientifique, et 
sans cela il n'est pas possible d'édifier une véritable 
science de l'esprit telle que Steiner l'a esquissée. Cette 
science de l'esprit est encore en attente de chercheurs 
capables de pratiquer la science sur un plan plus élevé 
que celui où travaillent les scientifiques reconnus. Je 
considère comme la tâche de ma vie de contribuer à 
donner des fondements à cette science. 
Dans mes jeunes années, j'ai étudié la musique - le piano 
- et je voulais devenir musicien. Mais c'est resté un 

souhait. Ma plus forte expérience musicale a été 
d'entendre chanter Kathleen Ferrier. Je n'ai hélas pas pu 
l'entendre de son vivant ! Parmi les nouveaux 
compositeurs, Bartok me semble le plus important. Il 
représente à mes yeux la musique de l'âme de conscience. 
En littérature, j'ai beaucoup appris d'Aldous Huxley. Parmi 
les poètes, j'aime Hëlderlin, Rilke avant tout, Celan, et 
beaucoup Dante. Vers 1967, je découvris le bouddhisme 
zen - une rencontre qui influença durablement mon 
existence. Je pense que les anthroposophes pourraient 
beaucoup apprendre du zen ancien et du zen japonais. Je 
ne le pense pas, par contre, du zen contemporain, celui de 
«l'homme blanc». 
J'aimerai encore citer deux auteurs qui m'ont influencé : J. 
R. R. Tolkien et Michael Ende. J'ai bien sûr lu ce que lit 
tout chercheur - philosophie, traditions ésotériques, 
linguistique, mythologie, ethnologie, religions comparées, 
etc., mais je ne crois pas que tout cela ait particulièrement 

influencé ce que je suis aujourd'hui. 
Encore quelque chose ? C'est la question la plus vaste et la 
plus importante, mais c'est aussi celle à laquelle je ne puis 
pas répondre ici. Je me console en sachant que je ne suis 
pas le seul. Un oiseau qui chante sur le rebord de ma 
fenêtre, le scintillement de la neige dans le jardin, la mer un 
matin de tempête, le cri d'un faucon, la naissance d'un 
sourire sur un visage aimé, la caresse d'une main - tous ces 
« petits » événements ont certainement plus agi sur ma vie 
que tout ce que je pourrais décrire d'autre. Il faudra, chers 
lecteurs, vous contenter de cela. Je vous suis reconnaissant 
de votre intérêt. 

Complément (2000) 
Au cours de ces cinq dernières années, je me suis beaucoup 
intéressé à l'anthropologie du petit enfant et des hommes 
qui souffrent d'un handicap mental. Cela m'amena à fonder 
en 1995 la «Fondation Logos internationale» (New Jersey, 
USA) pour les enfants abandonnés de toutes sortes. Mon 
travail s'est alors concentré sur l'attention - le fait d'être 
conscient -, son origine, son évolution et ses possibilités de 
développement. Aujourd'hui comme autrefois, je considère 
l'élaboration d'un chemin de connaissance moderne comme 
la première des tâches. Sans lui, la science de l'esprit, pas 
plus que la pédagogie, la médecine, la psychothérapie, etc., 
ne pourront être mis en œuvre. 

*A Budapest, en Hongrie. 

Gottingen, Gottingen... Souvenirs avec Georg 
Kühlewind (François Lusseyran) 

Du temps où l'Est et l'Ouest étaient séparés par le rideau de 
fer, Georg Kühlewind avait ses entrées à l'Ouest par son 
métier. Physicien - pour plus de précision mécanicien -, il 
menait un projet de recherche sur les écoulements d'huile 
et d'eau (pétrole et eau) qui le conduisait régulièrement à 
l'Institut Max Planck de mécanique des fluides, à Gëttingen, 
en RFA. 
C'est là, comme étudiant, en 1979, que je l'ai rencontré. Au 
laboratoire, nous l'appelions par son nom : Herr Szeckely ; 
dans les cercles anthroposophiques, il était Herr Kühlewind, 
joli pseudonyme qui évoque le «vent frais». Nous avions 
compris qu'il fallait être rigoureux quant à l'usage des noms, 
il semblait que cela suffise à le protéger de retour en 
Hongrie. Car l'activité anthroposophique était déjà, me 
semble-t-il, l'essentiel de sa motivation pour quitter sa chère 
patrie. 
Aussi avons-nous partagé, pendant trois mois, les pièces 
communes d'un appartement loué par l'Institut. Le 
dimanche, je l'emmenais parfois avec ma vieille 4L dans les 
bois aux alentours de la ville. Je me souviens de mon 
sentiment d'insuffisance, de mon incapacité lors de ces 
promenades à permettre un échange sur l'essentiel. Il ne 
me brusquait pas et respectait le jeune qui n'avait pas lu ses 
livres et qui ne savait pas encore si l'anthroposophie 
deviendrait son chemin. En revanche, il commentait le 
dernier concert ou le dernier spectacle d'eurythmie auxquels 
nous avions assisté. Il se transformait alors parfois en «vent 
glacé>> ou au contraire, soulignait la possibilité d'expérience 
offerte par les artistes. Le geste, perceptible dans toute son 
œuvre, était déjà là. 
Heureusement pour moi, j'avais d'autres occasions pour le 
découvrir : ses conférences et sa participation à un groupe 
de travail anthroposophique sur les sciences. Je me 
souviens en particulier d'une conférence qu'il fit, je pense, à 
la branche de Gëttingen, dont le thème était la scientologie. 
Il s'appliqua à faire éprouver les conséquences des 
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pratiques méditatives spécifiques à ce mouvement : une 
séparation entre ceux qui développent le pôle froid, les 
«managers», et ceux attirés par la chaleur du sentiment, les 
«pèlerins». Il voyait, dans le jeu entre ces contraires, la force 
de cette organisation, force non compatible avec la liberté 
individuelle. 
Enfin, à l'Institut, une réunion hebdomadaire réunissait dans 
le bureau du directeur Ernst August Müller, des 
collaborateurs et étudiants concernés par l'anthroposophie. 
Un thème y était débattu sur plusieurs semaines : mise en 
perspective de la mécanique des fluides, gouttes sensibles, 
etc. Une fois, Rudolf Grosse, membre du Vorstand au 
Goetheanum, s'était joint à nous. Je revois ces trois hommes 
- les plus âgés du petit groupe - s'intéresser vivement aux 
expériences de pendule menées par Rudolf Grosse : il 
soufflait alors un vent bien rafraîchissant sur ce sujet sentant 
le soufre, tant pour les milieux anthroposophiques 
qu'académiques d'alors ... Un vent de liberté. 

Ouvrages de Georg Kühlewind traduits en français 
Aux Editions Triades 

Présence du Logos - selon les données de Jean 
I'Evangéliste 
L'expérience du « Je suis » - méditations aux 
frontières de l'âme 
L'anthroposophie : une révolution intérieure 
La volonté douce 
Les enfants étoiles - ce qu'il attendent de nous 
Le royaume de Dieu - La vision d'avenir du 
Nouveau Testament 

Dans la revue L'Esprit du Temps 
- Article dans le n° 43 - Automne 2002 : « Le 
développement de l'attention >>. 

Elfriede Maurer 
24 décembre 1905 - 7 janvier 2006 

La vie de Elfriede MAURER s'étend sur un siècle et 14 jours. 
Elle grandit dans un milieu anthroposophique, puisque ses 
parents connaissaient Rudolf STEINER et que son père, le 
professeur Théodore MAURER, participa au Congrès de Noël. 
Elle racontait souvent, qu'elle même avait vécu cet 
événement de "l'extérieur'~ 
Elfriede parlait avec beaucoup d'émotion et de joie d'une 
visite guidée par Rudolf STEINER du premier Goetheanum 
où il expliquait « que nulle part dans cet édifice n'existaient 
des symboles et que toutes les formes étaient organiques ». 
Petite fille sensible et chétive, elle avait déjà été présentée, 
auparavant, à Rudolf STEINER par sa mère qui désirait 
quelques conseils. 
Après des études classiques, imposées par son père, elle put 
enfin rejoindre Dornach et se former comme Eurythmiste. A 
côté de ses cours, elle assura son existence par des travaux 
de secrétariat chez Marie SAVITCH. 
En 1946, lors de la fondation de l'école Saint-Michel à 
Strasbourg, première école Waldorf en France, elle y 
enseigna l'Eurythmie à toutes les classes, donna des cours 
d'allemand et d'anglais et fut, temporairement, professeur de 
classe. 
Lorsque l'Ecole Saint-Michel, aujourd'hui l'Ecole Michaël, 
déménagea à Koenigshoffen, faubourg de Strasbourg, elle 
habita au dernier étage dans une chambre, pendant 
plusieurs dizaines d'années. Cette pièce, remplie de livres, de 
conférences et de documents, fut une source inépuisable 
pour les jeunes collègues, désireux d'approfondir certains 
aspects relatifs à la préparation de leurs cours. Elle se faisait 
toujours une très grande joie de dénicher d'un regard sûr, 

parmi la quantité invraisemblable de ses nombreuses sources 
anthroposophiques, le thème précis susceptible d'enrichir et 
d'approfondir le travail de recherche du collègue. 
Parallèlement à sa présence à l'école, elle participa 
activement au travail de la branche, notamment par ses 
conférences, la préparation des fêtes cardinales ainsi que de 
leur tenue. Son profond sens artistique leur conférait quelque 
chose d'unique de par l'harmonie de l'ensemble, par le choix 
de la musique, des textes et de l'eurythmie. 
Membre de l'Ecole de la Science de l'esprit, elle se dévoua 
durant des dizaines d'années à préparer le lieu des lectures 
et pour l'accueil. 
Suite à un accident, une chute, elle quitta définitivement son 
école pour le Centre Michaël Bauer à Ribeauvillé, où elle fut 
entourée pendant de nombreuses années par des soins 
attentifs et où elle trouva l'ambiance qui lui était nécessaire 
et qu'elle savait enrichir à son tour. 
Lorsqu'elle dut quitter ce centre, suite à sa fermeture, elle 
trouva un dernier séjour au Diaconat de Colmar. 
Pendant toute sa longue existence, I'Anthroposophie était la 
source et l'inspiration de sa vie. Pour nous, ses collègues, elle 
incarnait la fidélité à Rudolf STEINER et à son œuvre. 

Ecole Michaël et Branche Novalis 

1 Le dimanche 19 Mars de 10h à 18h -l 
1 au 2-4 rue de la Grande Chaumière, 75006 Paris 1 

1 ' 

1 La mission spirituelle des Amériques 1 

par Denis Schneider 1 

avec des apports de Michel Bourassa 1 

Travail sur une image de la mission des Amériques issue 
des rencontres de la Section Sociale d'Amérique de Nord et 

· des congrès suivants : San Diego, californie, 1999,! 
L'Enigme de l'Amérique, Goetheanum 2003, Searching fo~ 
the American Spirit, californie 2004, Symposium pou 
l'Amérique, parrainé par la Section sociale. 

L'expérience du double géographique 
par Denis Schneider 

avec des apports de Michel Bourassa 
1 

Comment reconnaître l'activité du double dans notre vie et 
ses aspects psycho-sociaux ? Comment développer und 
conscience guérissante qui permette de voir autrui comm~ 
un co-créateur social ? 1 

Denis Schneider, artiste multidisciplinaire 1 

et conseiller en travail biographique, 
fondateur de l'Atelier Social de Montréal, 
Membre du collège de la Section Sociale 

en Amérique du Nord, 1987-2000, 
Président de la Société Anthroposophique au Canada, 

1993-2000. 

Michel Bourassa, Professeur de philosophie 
et conseiller en travail biographique, 

Atelier d'Art Social de Montréal. 

Nous vous invitons cordialement à cette manifestation ;
1 

organisée sous l'égide du « Cercle de Travail Français » 
de la Section des Sciences Sociales. . 

La partlcipatlo-~~u:frais de cette r~ncontre est de 10 €.1 
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Ecole de Science de l'Esprit 

Section d' Anthroposophie générale 
Première classe 

AIX-EN-PROVENCE (13) 
Entretien à 9h30, leçon à 10h45 ; Renseignements : 
04 91 43 39 68 (A. Tessier) ; 04 42 24 11 07 (M. Durr) 
5 mars: Se leçon de répétition üournée régionale) 
23 avril (sous réserves) : Ge leçon de répétition. 

CHATOU (78) 
Leçon à 17h; Entretien le jeudi précédant chaque leçon 
à 20h30 
26 mars : 16e leçon 
30 avril : 16e leçon 
Renseignements: 01 39 52 73 74 (R. Burlotte) 
Institut R. Steiner, salle Novalis, 5 rue G. Clémenceau. 

COLMAR (68) 
Renseignements : 
03 29 57 70 74 (L. Turci); 03 89 78 91 15 (D. Dodrimont) 
14 rue de Turckheim. 

FONTAINE-DANIEL (53) 
lecture à 11h; entretien à 9h30 sur la leçon précédente 
Renseignements: 02 43 00 34 88 (B. Denis). 

MERILHEU (65) 
Renseignements : OS 62 95 06 29 (M. Matt). 

MONTPELLIER (34) 
Renseignements: 04 67 02 74 08 (M. M. Sarazin) 
18 mars : 19e leçon 
22 avril : entretien 
7 rue des Pins. 

NICE (06) 
Renseignements: 04 42 24 14 85; 04 42 24 11 07 (M. Durr 
21 mars: Se leçon; 
25 avril : Ge leçon. 

PARIS (75) 
Le dimanche à 9h30 entretien et à 11h leçon 
12 mars : 3e leçon de répétition 
9 avril : 4e leçon de répétition 
Rens.: 01 30 21 94 OS (G. Cron) ; 
01 69 41 13 85 (J. Bascou) 

PAU-JURANÇON (64) 
Renseignements : OS 62 95 06 29 (M. Matt). 

SAINT-GENIS-LAVAL(69) 
Entretien et leçon à 9h 45 
Renseignements : 04 78 25 46 32 (R. di Giacomo) et 
04 72 24 52 88 (S. Ollagnon) 
Institut Képler, 6 av. G. Clémenceau. 
12 mars : entretien 11e leçon ; 
9 avril : 12e leçon 

SAINT -MENOUX (03) 
Leçon à 11 h15 
Renseignements: 04 70 43 96 27 (P. Della Negra) 
Foyer Michaël, Les Béguets 

SORGUES (84) 
Leçon à 15h30. Renseignements: 04 9143 39 68 
(A. Tessier) ou 04 42 24 11 07 (M. Durr) 
5 mars: Se leçon de répétition üournée régionale) 
23 avril (sous réserves) : Ge leçon de répétition. 

STRASBOURG (67) 
3 rue du Schnokeloch- Strasbourg Koenigshoffen 
Leçons tenues en allemand 
Renseignements: 03 88 27 11 73 (O. Roedel) 
7 rue des Bateliers - Strasbourg 
Renseignements: 03 88 56 19 75 (A. Varnai) 
12 mars : 11e leçon entretien 
23 avril : 12e leçon lue 

TOULOUSE-BRAX (31) 
Renseignements: S. Jamault: OS 61 06 95 14 
C. Mars : OS 61 86 29 90 

TROYES (10) 
Se renseigner auprès de A. Dubois au 03 25 49 33 50. 
29 mars : 15e leçon 
26avril : entretien. 

VERRIERES LE BUISSON (91) 
Renseignements: 01 60 19 24 41 (C. Kempf) 
ou 01 60 13 97 85 (F. Lusseyran). 
Salle d'eurythmie Libre école Rudolf Steiner 62 rue de Paris. 
Entretien : 19h15 - Leçon : 20h45 
19 mars: 18e leçon 
22 avril : 19e leçon 

ILE DE LA REUNION (97) 
5 mars : 4e leçon de répétition 
2 avril : Se leçon de répétition 
Renseignements: 02 62 24 87 23 (C. Briard) 

SECTION FRANCOPHONE DES BELLES-LETTRES 
Fondation le 29 septembre 2006 
au Goetheanum à Dornach 
Renseignements: 01 30 78 09 69 (V.Prat) 

SECTION DES SCIENCES 
Renseignements : D. Bariaux, rue d'Offus, 3 -
B-1367 Ramilies-Offus- Tél : 00 32 81 63 57 58 
daniel.bariaux@swinq.be 

SECTION DES SCIENCES SOCIALES 
Rencontres semestrielles 
Renseignements : G. Cron au 01 30 21 94 OS. 

SECTION POUR LES JEUNES 
Renseignements : L. Defèche au 0041 61701 8394 
odyseus777@yahoo.fr 

CERCLE D'INffiATIVE DE LA SECTION PEDAGOGIQUE 
EN FRANCE 
Pour informations et contact concernant la section : 
1. Ablard-Dupin au 01 39 13 15 62 et 06 30 98 42 63 . 
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Activités des Branches et des Groupes 

Branche ALBERT LE GRAND 
72 rue Notre-Dame des Champs 75006 Paris 
Réunions les jeudis à 19h30 (sauf jours fériés et vacances). 
Etude : Rudolf Steiner, Macrocosme et Microcosme, GA 119 EAR. 
Fête de Pâques: jeudi 30 mars à 19h30. 
Réunions pour les membres ne pouvant se déplacer le soir : se 
renseigner. 
Conférences publiques : voir le programme joint aux Nouvelles de 
septembre octobre 2005. 

Branche d'AVIGNON et de sa région 
228, rte de 11sle sur Sorgues 84510 caumont sur Durance. 
Téi.04.90.23.0 1.65. 
Rencontres bimensuelles du samedi:ll et 25 mars, 8 et 22 avril, 6 
et 20 mai, 3 et 17 juin à 15h. Se renseigner sur le lieu où se 
tiennent ces rencontres. 
Rencontres bimensuelles du mercredi de 20h15 à 22h : le 1er et 
3e mercredi du mois, au Jardin d'enfants de l'école R. Steiner de 
Sorgues. Travail proposé : Se et 9e conférences (28 et 29 mars 
1910) du cycle Microcosme et macrocosme (GA 119, EAR), puis La 
Philosophie de Thomas d'Aquin (GA 74). 
Groupe d'introduction aux bases de la Science spirituelle : un jeudi 
sur deux à 20h15, chez Mathé Lelièvre (04.90.83.62.20). Etude de 
Karma I (Ga 235, éd. EAR). 
Etude du livre Philosophie de la Liberté de R.Steiner avec Joseph 
Micol, le 2e et le 4e mercredi de chaque mois de 20h30 à 22h. 
Renseignements auprès de Laetitia Berrier au 04.90.48.02.41. 

Branche BERNARD DE CLAIRVAUX 
Foyer Michaël à St Menoux -Renseignements au 04 70 43 90 31 
Réunions les mercredis à 20h30. 
Fin de l'étude Le mystère de Michaël et choix d'études liées au 
thème de l'année. 
Le dernier mercredi du mois est consacré à l'approfondissement du 
sens des fêtes et à la manière de leur donner forme. 
A 20h30, conférences: 
16 mars : Nelson Mandela par Jean Nidecker 
6 avril : Simone Weil par Jean-Loup Hilbert 
4 mai: Dag Hammarskjold par M.P. Robert 
29 juin: Rigoberta Menchu par Françoise Bihin 

Branche BLAISE PASCAL 
Institut R. Steiner, salle Novalis, 5 rue G. Clémenceau, Chatou 
(78). Renseignements: 01 30 78 09 69. Réunions ouvertes aux 
membres et amis, tous les mercredis de 20h30 à 22h15. 
Les 1er et 8 mars : poursuite de l'étude des Lettres sur l'Education 
esthétique de l'homme de F. Schiller (Ed. Aubier) Nous étudions à 
présent les Lettres 10 à 16. 
Le 15 mars : Denis Schneider (du Canada) fera un apport sur le 
thème : "Se trouver en présence de l'autre". 

Le vendredi 17 mars : Soirée de rencontre 
avec Bodo von Plata et les membres du Comité de la SAF 

L 'anthroposophie et ses formes 
passées, présentes et futures 

De 18h30 à 19h30, Salle Novalis de l'Institut Rudolf Steiner 
Une forme de l'anthroposophie : l'Ecole de science de l'esprit 

De 20h30 à 22h30, grande salle de I'Eurythmée 
Une autre forme de l'anthroposophie : 

la Société anthroposophique 

Le 22 mars : Assemblée générale de la Branche éventuellement 
suivie de l'Assemblée générale extraordinaire de dissolution de 
l'association. 
Les 29 mars et 5 avril : poursuite de l'étude des Lettres 10 à 16. 
Les 26 avril, 3 et 10 mai : soirées de travail sur la Pierre de 
fondation. 

Branche KASPAR HAUSER (région de Valenciennes) 
Siège : 25, rue Victor Hugo, 59233 Maing - Tél : 03 27 24 53 02 
Une réunion mensuelle le samedi soir (se renseigner) 
Contacts : 03 27 24 53 02 ou 03 27 79 10 33 

Branche LAZARE-JEAN 
Renseignements : Alain Bourdet au 04 91 23 32 87 
(après 20 heures). 

Branche LOUIS CLAUDE de ST -MARTIN 
7 rue des bateliers, Strasbourg 
Tous les mercredis à 20h30 sauf les premiers mercredis du mois, 
étude de Théosophie. Premiers mercredis du mois à 20h30 : 
9e conférence de Microcosme et macrocosme. 
Renseignements : Sylviane Cousquer au 03 88 36 13 65 

Branche MARIE SOPHIA 
16 rue de Paris, 66000 Perpignan. 
Renseignements : 04 68 50 12 42 
Réunions les 1er et 2e mercredis du mois 
Etude : Mythes et mystères égyptiens, de Rudolf Steiner. 

Branche MATHIAS GRÜNEWALD 
14 rue de Turckheim- Colmar. Renseignements: 03 89 78 9115. 
Soirées de Branche les mardis à 20h30. 
Pousuite de l'étude du dernier chapitre du livre de Rudolf Steiner La 
Science de l'Occulte : "la connaissance des monde supérieurs" • 
Groupe de travail ouvert à tous les lundis à 20h30 ; Travail sur La 
philosophie de la liberté, salle de la Branche. 
Atelier de poésie-théâtre les lundis de 18h15 à 19h30, la poésie 
moderne d'André Chédid (ce travail mènera à un spectacle); 
cours individuels artistiques les lundis de 9h à 13h et de 14h 
à 17h45. Renseignements: Serge Maintier au 03 88 83 77 16. 

Branche MICHAEL 
2 rue de la Grande Chaumière, Paris 6e. 
Réunions le mardi de 14h30 à 16h30. (sauf vacances) 
Renseignements: 01 46 63 06 56. Etude du livre Microcosme et 
macrocosme (Se conférence), et approche des livres : Les animaux 
dans le zodiaque de F. Julius et Les harmonies zodiacales de Rudolf 
Steiner. 

Branche de MONTPELLIER- Association ADAM 
7 rue des Pins -34000 Montpellier 
Renseignements: Nicole Arvis au 0467920131. 
ou Marie-Madeleine Sarazin au 04 67 02 74 08. 
Réunions de membres les vendredis à 20h30, les 17/03, 21/04, 
sujets proposés par les membres. 
Branche ouverte le mercredi à 18h, étude du Cycle de l'année de 
Serge Prokofieff. 
Introduction à l'anthroposophie les jeudis de 9h30 à 11h30, chaque 
quinzaine (le 9 février avec Attila Varnai). 
Introduction à la Philosophie de la liberté avec Jean-louis Berron le 
13 mars à 18h. 
Art de la parole avec Marie-Hélène Jutteau : samedi 8 avril 
Peinture ave catherine Pauze : vendredi 21 avril 
Groupe d'aprofondissement de l'anthroposophie : les jeudi 30 mars 
et 13 avril. 
Voyage : Milan, Rome du 25 avril au 2 mai 
Congrès de Gruissan du 26 avril au 31 août 2006 

Branche NICOLAS DE CUSE 
Institut Képler, 2 chemin de Lorette - St Genis Laval 
Renseignements : 04 72 24 52 88 
Réunions tous les mercredis à 20h30 : étude de la conférence du 3 
octobre 1922 dans "Rencontre des générations" puis étude de la 
"Pierre de fondation". 

Branche NOVALIS 
3 rue du Schnokeloch- Strasbourg - Koenigshoffen 
Renseignements Odile Roedel au 03 88 27 11 73 
Réunions le mardi tous les quinze jours à 20h30. 
Cours d'introduction le mercredi tous les quinze jours à 20h30. 
Etude le dimanche une fois par mois à 10h. 
Chorale le samedi à 18h15. 
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Branche RAPHAEL 
Weleda, Annexe 2 rue Eugène Jung 
68330 Huningue. Renseignements: 03 89 37 36 10. 
lundi : Eurythmie, toutes les deux semaines de 14h à 1Sh à 
Aurora, 8 rue de l'Eglise à Saint-Biaise-68480 Bettlach 
Renseignements : 03 89 07 33 72 
Mardi: toutes les semaines à 20h15, étude en langue allemande 
Geist und Stoff- Leben und Tod , 7 conférences du 5 février au 
31 mars 1917 deR. Steiner à Berlin. Rens: 03 89 69 74 36. 
Mercredi : toutes les semaines à 20h,rencontre à 19h45, étude en 
langue française du cycle L'homme dans ses rapports avec les 
animaux et les esprits des éléments. 
Fête de Pâques: mercredi 12 avril à 20h. 

Branche THOMAS D' AQUIN 
194 rue d'Estienne d' Orves 91370 Verrières-le-Buisson. 
Réunion les mercredis soirs. Travail sur le thème de l'année. 
Renseignements: Francis Kloss au 06 19 82 50 19. 

Groupe de Jeunes en ALSACE 
Renseignements : Nicolas Dubranna au 03 89 77 07 61. 

Association AQUITAINE-GASCOGNE (Bio-dynamie) 
Renseignements : Françoise Ballandraux au OS 56 88 36 44 
ou Alain Déjean au 06 14 40 44 72. 
Etude du Cours aux agriculteurs, une fois par mois à 20h30. 
Elaboration des préparations bio-dynamiques. 

Groupe de CARCASSONNE 
Contact : Jean-Claude Former au 04 68 24 45 15 
Ueu de réunion habituelle, 6 rue de l'Astrolabe, 
11000 Carcassonne- Tél : 04 68 71 22 09 
Réunion à 20h30, le 3e lundi de chaque mois. 
Thème travaillé : Les dix-huit lettres aux membres. 

Association pour une initiative anthroposophique en 
CHARENTE-MARMME « Liberté d'être » 
Contacts : Françoise et Francis Vinson, tel : 05 46 88 06 02 ; 
e-mail : liberte.d.etre@tiscali.fr. 

Cercle EUROPE - Cœur des cultures 
5 rue Georges Clémenceau 78400 Chatou 
Rencontre les 4 et 5 mars 2006 (de 10h à 18h et de 9h45 à 13h) : 
comment pouvons-nous développer une conscience michaëlique 
pour l'Europe? Participation aux frais entre 5 et 10 €. 
Renseignements: 01 43 88 73 30 

Groupe de GAP 
Etude de La science de l'occulte, tous les quinze jours. 
Renseignements auprès de Jacques lombard au 04 92 53 77 81. 

Groupe du GERS (secteur de Vic-Fezensac) 
Etude de L'Apocalypse. Réunions bimensuelles le jeudi soir. 
Renseignements: 05 62 64 45 43 et 05 62 64 14 67. 

Groupe de GRUISSAN 
Chez Claire et Jean-Claude Courdil, 10 rue Amiral Courbet, 11430 
Gruissan. Tel. : 04 68 49 18 82. 
Mars : Saint Pierre dans l'art 
Avril : Etude de l'Evangile de Saint luc 

Groupe de ULLE- Association Galaad 
Réunion le samedi de 14h à 16h 
Etude de La science de l'occulte 
Tel: 03 20 93 63 11 
E-mail : anthroposophiealille@tiscali.fr 
Site: http://anthroposophiealille.chez.tiscali.fr 

Groupe de MONTPELUER 
Etude de : Les rencontres humaines et le karma tous les quinze 
jours. Renseignements : Annick Duval, Françoise Lapeyrie 
Tel : 04 67 58 17 31. 

Groupe de Jeunes à PARIS 
72, rue Notre Dame des Champs 75006 Paris. 
Réunions les mardis, de 20h à 22h 

Etude de La Philosophie de la Liberté avec apport de lan Bass un 
mardi sur deux 
Renseignements : Olivier Prost au 06 75 12 30 02 
et olivierprost@yahoo.fr. 

Groupe d' étude à Paris 
Siège de la Société 
2 rue de la grande Chaumière 75006 Paris 
S'approcher des mystères de la nature 
par l'étude du Cours aux Agriculteurs 
Renseignements: lise Oelschlager- tél/faX/rép. : 01 30 7111 24. 

Groupe de PERPIGNAN -Association Terre et Vie 
Renseignements : Isabelle et Marc Guéroult, 21 rue Boileau 66000 
Perpignan au 04 68 34 87 44 
Groupe d'étude : La métamorphose de la Suisse, Branche Nicolas de 
Flue. le deuxième et quatrième mercredi du mois. 
Etude de Qui est le Christ ? de Rudolf Steiner. 
Introduction à l'anthroposophie : La Science de l'occulte de Rudolf 
Steiner - un vendredi soir par mois. 
Eurythmie artistique et curative avec Annick Duval (04 68 52 12 42). 
Peinture sur papier mouillé avec Catherine Pause, un samedi par 
mois. 
Atelier d'écoute active et consciente de la musique avec Geneviève 
Gay: le dimanche 19 mars. 
Le marché de Pâques : le mercredi 29 mars. 

Groupe de SOISSONS 
Journées sur la Philosophie de la liberté. 
Conférences, groupes d'étude, activités artistiques. 
Renseignements et programme : Madame Hériard Dubreuil. 
Verdonne. 02880 Chivres-Val. 

Groupe de SOLUES-PONT (Var) 
Réunion tous les quinze jours. Renseignements auprès de Christian 
Marcel au 06 13 25 13 58. 
Lecture du cycle de conférences de R. Steiner : 
Les entités spirituelles dans les corps célestes et dans les règnes de 
la nature. 

Groupes de travail à STRASBOURG 
7 rue des bateliers 
- Avec Dr Robert Kempenich : Les images de l'homme, fondements 
de l'anthroposophie. Renseignements : 06 89 86 32 43. 
- Avec Attila Varnai : L'évangile de Saint-Jean. 
Renseignements : 06 75 02 86 19. 
-Avec Jean-Paul Hornecker: la quatrième dimension; l'astrosophie; 
l'intérêt pour l'actualité. 
Renseignements : 03 88 78 68 74 

Groupe en TOURAINE 
avec l'association de culture biodynamique des Pays de la Loire : 
Etude du Cours aux agriculteurs de Rudolf Steiner tous les lundis de 
19h à 20h au Petit Porteau à Joué-les-Tours 
Tél/Fax: 02 47 67 14 46- Thomas et Annelies Kuhn. 

Groupe de travail à VERRIERES LE BUISSON 
Etude de La Philosophie de la liberté un mercredi soir sur deux 
chez Katia Maechler. 
Renseignements au 01 69 20 40 29. 

Congrès professionnel de nettoyage et d'entretien 
-au cœur du printemps-

au Goetheanum 
du 27 (19h30) au 30 (12h30) avril 2006 

Congrès professionnel de nettoyage et d'entretien, 

Un congrès avec des conférences (Dr. Peter Selg, Dr. Christian 
Schopper, Inge van der Ploeg, Dorian Schmidt entre autres), des 

groupes de travail, des cours artistiques et avec une représentation 
d'eurythmie de la Scène du Goetheanum. 

Informations et programmes auprès de la Section des Sciences 
Sociales, Goetheanum, Case postale, CH-4143 Dornach 1, 

Tél. +41 (0)61 706 43 26- Fax: +41 (0)61 706 43 50 
Pour les conférences, il y aura une traduction simultanée en 
français qui sera assurée seulement s'il y a assez d'inscriptions. 23 
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Institut Anthro-Tech 
Séminaire de Science Spirituelle 

Internet 
La Chute de la Pensée Humaine 

Du 21 au 27 mai 2006 
dans les locaux de l'Institut Anthro-Tech 

aux Sciernes-d'Aibeuve, Suisse 

Au 20ème siècle, l'humanité ne se tourna point vers la 
Science Spirituelle mais se consacra, hormis les guerres, à 

l'élaboration d'un monde de systèmes et de machines 
intelligentes destinées à faciliter et agrémenter la vie 

ordinaire. Ce faisant, elle créa deux techniques dont elle prit 
peur sans pouvoir s'en défaire. Les deux échappèrent à son 

contrôle et semblent mettre en péril son existence : 
la technique de la fission nucléaire et la technique de 

l'intelligence artificielle. Ces deux technologies sont, en fait, 
les deux faces de la même réalité. 

Ce séminaire se veut une rencontre de travail et de 
recherches. Son but est d'acquérir ensemble, par une 

activité pratique, artistique et de pensée, la connaissance 
objective de ce que sont INTERNET et le World Wide Web. 
Renseignements auprès de : Iris Ory, Association Anthro­

Tech, La Paternelle CH-1669 Les Sciernes d'Aibeuve, Suisse 
Tel : 0041 26 928 19 37 (mercredi et samedi) 

Fax: 0041 26 928 22 24 

Mouvement des membres 

Transfert en France 

HENRIET Jean-Marie de Dornach 

Transfert en Allemagne 

SCHMID Irène (MIORIN} Thomas d'Aquin 

Passage du Seuil 

MAURER Elfriede 
BARE Léon 
LEACH Christiane 
PROTSENKO Natacha 
ROH DE Alfred 

le 07-01-06 Novalis 
le 31-01-06 Indépendant 
le 31-01-06 Indépendant 
le 09-02-06 Thomas d'Aquin 
le 28-01-06 Novalis 

Démissions 

JACOBEE Hubert 
VIAN Dominique 
FREY Joel 

Editions Triskel 

Nicolas de Cuse 
Au Pays d'Aix 
Paul de Tarse 

l'ouvrage annoncé sous le titre Le coeur éthérique social 
paraîtra fin février sous le titre 
Le chemin d'Initiation moderne 

par Maurice Le Guerrannic. 

Les éditions Triskel cherchent des traductrices­
traducteurs français-allemand et allemand-français. 
Contact: 0041 79 417 99 92 ou 0041 61 36 111 36 

par fax: 0041 61 33 11 408 
• : 1 • t.ch 

Congrès d'eurythmie au Goetheanum 
du 28 juillet (12h) au 2 août (12h30) 

cours d'eurythmie en langue française, 
chaque jour de 9h30 à 10h30 et de 11h15 à 12h30 

traduction simultanée des introductions aux représentations 
(de 16h30 à 17h30) et représentations d'eurythmie 

A 19h, Les Sept Paroles de Jésus sur la croix, de Schütz 
et de Gubaidulina, la 9e symphonie de Dvorak, 

la le de Bruckner, le concerto pour piano en do mineur 
de Mozart, etc. 

Programmes et formulaires disponibles au Goetheanum. 
Cartes de participation CHF 390.- 1 environ 260 Euros, 

étudiant(e)s avec carte : CHF 195.-/ environ 130 Euros, 
plus restauration et logement 

(chambres à partir de CHF 35.-/ nuit). 
Informations : Goetheanum, Bureau des congrès, 

Case postale, CH 4143 Dornach 1 
Tél.:+ 4161 706 44 44 
Fax : + 41 61 706 44 46 

e-mail: tagungsbuero@goetheanum.ch 
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